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Le festival international du film de guerre War on Screen 
revient pour une quatorzième édition, du lundi 5 au 
dimanche 11 octobre, au cinéma La Comète de Châlons. 
À travers 74 films, War on Screen abordera toute la
diversité d'un genre malheureusement prolifique. p. 4

Un festival plus que
jamais d'actualité

Le plus grand parc de batteries de France 
est à Cernay-lès-Reims p. 8

WAR ON SCREEN

ÉNERGIES

Comment bien 
vieillir avec Marie 
de Hennezel p. 5

Grande fête à 
la médiathèque 
Pompidou p. 20

Défi réussi pour
les élèves des Arts
et métiers p. 5
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Dialogue entre
voix et orgue 
à l'Épine p. 21
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Ce dimanche 4 octobre, la chèvrerie Le Mohair, de la ferme
Saint-Joseph à Oger, ouvre ses portes pour la tonte d’automne
de ses chèvres angoras, élevées exclusivement pour leur laine
mohair. Ouverte à tous de 10 h à 18 h, la journée propose des
démonstrations de tonte de 10 h à 12 h et de 14 h à 16 h, ainsi
qu’une vente directe de laine mohair. Les visiteurs pourront
découvrir le quotidien de ces chèvres lainières et repartir avec
des fils ou des articles tricotés et tissés en mohair français.
À l’occasion des dix ans de cet élevage familial, le marché du
terroir et artisanal adossé à l’événement s’étend cette année à
une trentaine de producteurs et artisans marnais. Au pro-
gramme : restauration sur place et, pour compléter la journée,
une démonstration de paintball.

À Reims, sept fleuristes 
s'affrontent en finale 
de la Coupe de France

C’est une première pour le parc
des expositions de Reims : le
complexe du pôle Farman ac-
cueillera, dimanche 4 et lundi 5
octobre, le salon professionnel
de la fleur, du végétal et de l’art
floral, Novafleur. L’événement,
organisé par le gestionnaire du
parc des expos, GL Events, réu-
nira plusieurs dizaines de fleu-
ristes, de producteurs, de
grossistes, de fournisseurs et de
distributeurs issus du quart
Nord-Est, du bassin parisien et

du Bénélux. Deux journées rythmées par des rencontres, des
conférences, des démonstrations, des remises de prix et des ani-
mations à destination des professionnels, mais aussi un rendez-
vous grand public : la finale de la Coupe de France des fleuristes.
La 54e édition de ce concours, organisé par la Fédération fran-
çaise des artisans fleuristes, mettra aux prises sept fleuristes de
haut niveau venus de toute la France, qui feront montre de tout
leur talent, de leur créativité et de leur technicité en matière de
savoir-faire floral.
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Et si le prochain trésor était 
dans votre commune ?
La chasse aux trésors du Plus Grand Musée de France est de retour. Portée
par Allianz France et La Sauvegarde de l’art français, cette initiative invite
les habitants à signaler une œuvre patrimoniale accessible gratuitement
au public et nécessitant une restauration. Seize œuvres, dont treize en mé-
tropole et trois dans les territoires ultramarins, pourront ainsi bénéficier
chacune d’un soutien de 8 000 €. Les communes ont jusqu’au 31 janvier
2027 pour proposer leur dossier. Elles doivent prendre contact avec
l’agent général ou le conseiller Allianz le plus proche, puis transmettre
leur candidature à l’adresse msorlat@sauvegardeartfrancais.fr. Les œuvres
finalistes seront sélectionnées en février par un jury. Le public pourra ensuite voter en ligne, courant mars 2027, pour dé-
signer une œuvre par région. Lors de la précédente édition, c'est le retable flamand du XVIe siècle conservé dans l’église
Sainte-Marie-Madeleine de Fromentières dans la Marne qui avait remporté ce concours pour la région Grand Est.

L'Ardennaise Céline Leduc
est la nouvelle Miss 
Champagne-Ardenne

Réuni à la salle de
cabaret de Reims
Le K, dimanche 27
septembre, le co-
mité Miss Cham-
pagne-Ardenne a
couronné sa nou-
velle reine : Céline
Leduc. La jeune
femme de 23 ans,

originaire de Tagnon (Ardennes), a coiffé au poteau les
quinze autres candidates en lice à l’issue d’un show de
3 h 30, marqué notamment par la présence de Hinau-
poko Devèze, Miss France 2026. Céline Leduc succède
à Ynès Lallemand, la Rémoise qui avait terminé à la
neuvième place du concours national l’an passé et ob-
tenu le prix de l’éloquence. L’Ardennaise, diplômée
d’un master enseignement et éducation et qui aspire
donc à devenir enseignante, est la 31e et dernière miss
qualifiée pour le 97e concours de Miss France. Il se dé-
roulera samedi 12 décembre dans un lieu qui n’a pas
encore été dévoilé.
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Les chèvres angora se mettent à nu
pour leurs dix ans en Champagne Pétard mouillé ?

C’est une petite bombe, dont Mediapart a le secret : le
média d’investigation a mis la main et publié des
échanges antisémites qui auraient été écrits par Jordan
Bardella en 2013. Les journalistes assurent s’appuyer sur
des « dizaines de conversations écrites », authentifiées
« de manière indépendante », après un travail débuté au
printemps dernier. Et quand le média d’investigation pro-
voque ce genre de séisme, c’est qu’il a de solides argu-
ments pour le faire. Nicolas Sarkozy et Jérôme Cahuzac
peuvent en témoigner. Mediapart l'a rappelé : sur environ
350 procédures, seulement cinq condamnations défini-
tives pour quelque 7 700 enquêtes. La défense du RN a
donc oscillé entre invectives ad hominem et recherche
d’une « taupe » qui aurait « intoxiqué » les journalistes,
quand le premier intéressé a dénoncé « une guerre totale »
contre son parti. Les plus avertis auront sans doute re-
connu le terme emprunté au plus célèbre discours du doc-
teur Goebbels en 1943, mais il s’agit sans doute d’une
coïncidence. Quant à Marine Le Pen, elle a conseillé aux
journalistes de Mediapart d’enfiler un « costard en Kevlar »,
composant principal d’un gilet pare-balles. Là, difficile d'y
voir une coïncidence. En attendant les prochains articles
de Mediapart – car il y en aura, c’est ainsi que le média
procède –, ces révélations sont-elles vraiment surpre-
nantes ? Rappelons que le Front national a été créé par
des Waffen-SS, des collabos et des terroristes de l’OAS.
Que l’un de ses fondateurs, Jean-Marie Le Pen, a tenu de
nombreux propos antisémites et négationnistes pour les-
quels il a été condamné. Que Jordan Bardella ne « croit
pas » que l’homme du « point de détail » soit antisémite.
Que des candidats et des élus RN sont encore régulière-
ment épinglés pour leurs déclarations passées et pré-
sentes. Est-il donc vraiment inconcevable que le président
du RN ait pu tenir ces propos, en privé, il y a treize ans ?
Pourtant, Marine Le Pen peut dormir sur ses deux oreilles.
Contrairement à l’affaire Fillon de 2017, ce scandale, s'il
est avéré, ne devrait avoir aucune conséquence sur le
socle électoral de la candidate. Sa condamnation pour dé-
tournement de fonds n’a pas entamé la volonté de ses
plus fervents militants ; alors des allégations d’antisémi-
tisme visant son futur Premier ministre, pensez donc ! La
bientôt quadruple candidate à la présidentielle a réussi sa
dédiabolisation : quand les vieux démons resurgissent, ils
ne perturbent plus le troupeau RN. 
Même quand la brebis galeuse s’avère être le berger.

ÉDITO
de Simon Ksiazenicki, journaliste
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Ma radio locale.

Tout ce qui se passe ici,

dans ma région

s’écoute sur
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Le festival international du film 
de guerre revient pour 
une quatorzième édition, 
du lundi 5 au dimanche 11 octobre,
au cinéma La Comète. 
À travers 74 films, War on Screen
abordera toute la diversité 
d'un genre malheureusement 
prolifique.

W ar on Screen, la guerre sur écran. 
À chaque automne depuis près de
quinze ans, Châlons devient la capi-

tale internationale du film de guerre pendant une
semaine, à l’occasion du festival de cinéma War
on Screen. Un genre fécond, puisque cette année
encore, pour cette quatorzième édition, 74 longs
et courts-métrages du monde entier, tous genres
et formats confondus, seront diffusés au cinéma
châlonnais La Comète, mais aussi à Suippes,
Mourmelon et Ambonnay.
Car malheureusement, les cinéastes ne manquent
pas d’inspiration en matière de conflits. « Depuis
la fin de la Seconde Guerre mondiale, plus de
130 guerres armées sont recensées actuellement
(selon le Comité international de la Croix-
Rouge), soit le double d’il y a quatorze ans à la
création du festival », note Édouard Chapot, le
directeur du festival et de La Comète, dans sa
note d’intention.

L’occasion pour le festival d’aborder de nom-
breux conflits passés et en cours, et de partager
autant de regards singuliers sur la dureté de la
guerre, mais aussi de mettre en lumière ceux qui

résistent et apportent leur part d’humanité face au
chaos. Les dix films sélectionnés pour la compé-
tition internationale de longs-métrages, qui seront
tous diffusés en avant-première lors du festival,
sont une belle illustration de cette diversité des
propos.

Une sélection officielle 
plus que paritaire

« War on Screen 14, c’est regarder cet état du
monde sans vertige ni pruderie, dans l’œil de la
caméra et des cinéastes, poursuit Édouard Cha-
pot. C’est mettre en lumière les massacres, les dé-
placements de population et les espoirs en
République centrafricaine, en Iran, en Afghanis-
tan, en Palestine, au Yémen et au Liban. C’est re-
venir sur la construction de Taïwan, la dictature
chilienne, le génocide des Tutsi au Rwanda, la
collaboration de Vichy, les révolutions russe et
cubaine, la domination de la colonisation britan-
nique et les silences complices. » Pour la pre-
mière fois, cette sélection officielle mettra à
l’honneur six femmes réalisatrices, dépassant
ainsi la parité.
On peut également citer la compétition courts-
métrages, qui emmènera les spectateurs sur les
traces du génocide au Rwanda (« Echoes Be-
neath the Hill »), de la seconde Intifada (« Inter-
secting Memory »), dans une Syrie dévastée («
Nafron ») ou encore sur le front ukrainien («
L’Œuf de Pâques »). Certains films ont d’ailleurs
déjà été récompensés dans d’autres festivals.
En parallèle de la compétition, la sélection Pers-
pectives rassemblera les coups de cœur des pro-
grammateurs, tous présentés pour la première fois
à Châlons. Citons notamment la très attendue
avant-première, mardi 6 octobre, de « Moulin »,
qui retrace l’ultime confrontation du chef de la
Résistance (incarné par Gilles Lellouche) avec
Klaus Barbie.

La richesse de War on Screen se traduira aussi
par ses cycles sur les animaux et sur les films de
sous-marins, son focus sur le cinéma taïwanais,
mais aussi par des tables rondes, des conférences,
des rencontres, des spectacles et même une pro-
grammation adaptée au jeune public.

La Belgique doublement 
à l'honneur

Pour illustrer encore un peu plus cette diversité,
les cérémonies d’ouverture (lundi 5 octobre) 
et de clôture (dimanche 11 octobre) mettront 
à l’honneur un pays souvent oublié des deux
conflits mondiaux : la Belgique. « Le Faux 
Soir » retrace l’histoire vraie d’un groupe de ré-
sistants qui se lance dans l’impression d’un quo-
tidien pirate, au nez et à la barbe des Nazis, tandis
que « Les Braves » suit deux soldats de la Pre-
mière Guerre mondiale qui décident de monter
une revue théâtrale à l’arrière du front.
Ce dernier, qui a permis à Emmanuel Macchia et
Valentin Campagne de remporter le prix d’inter-
prétation masculine à Cannes, ne sortira que le
18 novembre dans les salles obscures françaises.
Participer à War on Screen offre aussi ce privi-
lège. Et le public ne s’y trompe pas : plus de 
20 000 participants et 7 000 scolaires ont été 
recensés l’an passé.

Simon Ksiazenicki

4 War on Screen, 
du lundi 5 au dimanche 11 octobre, 
cinéma La Comète, Châlons. 
Tarifs : 42 et 54 € le pass 20 séances, 
20 et 27,50 € la carte cinq séances, 
5,50 et 7,50 € la séance. 
Conférences, tables rondes et rencontres gratuites.

En 2025, War on Screen a accueilli plus de 20 000 festivaliers. © Anna Fouquere

CINÉMA

War on Screen,  
un tour du monde du cinéma de guerre
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Qui est Tarik Saleh, le président
d'honneur du festival ?

D u graffiti aux thrillers poli-
tiques, Tarik Saleh n’a ja-
mais cessé de traquer les

mécanismes du pouvoir. Né à Stock-
holm en 1972 d’une mère suédoise et
d’un père égyptien, le futur cinéaste se
fait d’abord remarquer dans les années
1980 comme l’un des grands noms du
graffiti dans la capitale suédoise. 
Un premier terrain de jeu urbain avant
le documentaire, avec « Sacrificio :
Who Betrayed Che Guevara » (2001),
coréalisé avec Erik Gandini, puis «
Gitmo : The New Rules of War »
(2005). Avec ces deux premières réa-
lisations engagées et sombres, respec-
tivement sur la mort du Che et sur la
prison de Guantanamo, Tarik Saleh impose déjà sa patte. 
Après l’animation dystopique « Metropia » (2009), le cinéaste connaît la consécration avec « Le Caire
confidentiel », polar fiévreux situé à la veille de la révolution égyptienne. Grand Prix du jury à Sun-
dance, récompensé à Beaune et couronné par huit Guldbaggen dans son pays d'origine, le film séduit
plus de 400 000 spectateurs en France. Il confirme avec « La Conspiration du Caire », prix du scénario
à Cannes en 2022, une plongée paranoïaque dans les coulisses de l’université Al-Azhar.
Avec « Les Aigles de la République », présenté en compétition à Cannes en 2025, le réalisateur achève
sa trilogie égyptienne. Il y raconte le destin d’un acteur contraint d’incarner le président Sissi dans un
film de propagande. Une œuvre où cinéma, censure et résistance se répondent : le genre de zone grise
que Tarik Saleh aime éclairer. Et dans laquelle il excelle. 
Invité d’honneur de War on Screen 2026, il donnera une masterclass, jeudi 8 octobre, à 19 h 30, 
à La Comète.

S.K

Tarik Saleh, au Festival de Cannes, en 2025 © Kacy Bao
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180 élèves ingénieurs de l'école 
des Arts et Métiers de Châlons se
sont mobilisés jeudi 24 septembre
pour la solidarité et le cadre 
de vie de leur établissement lors 
du traditionnel Défi Campus.

A lors que la rentrée bat son plein sur le
campus Arts et Métiers de Châlons, les
nouveaux étudiants ont troqué les am-

phithéâtres pour des chantiers solidaires. Jeudi 24
septembre, 180 élèves de première année ont
ainsi participé à la 12e édition du Défi campus,
temps fort de la rentrée qui rassemble depuis
2014 les promotions autour de projets collectifs,
citoyens et solidaires. Objectif : créer du lien entre
les élèves, responsabiliser les étudiants et déve-
lopper leur engagement au service de l’intérêt gé-
néral, dans une ambiance conviviale.

Une journée pour créer du lien

Au programme de cette journée, des activités 
variées ont mobilisé les participants issus du 
Bachelor en sciences et ingénierie, du 
Programme Ingénieur de spécialité mécanique et
robotique et du programme grande Éécole. La 

sécurité a été mise à l’honneur avec des ateliers
de sensibilisation, notamment au maniement 
des extincteurs. Des actions menées avec l’Esat
de Châlons-en-Champagne ont favorisé les
échanges et le travail en équipe.
Plusieurs groupes ont contribué à l’amélioration
du cadre de vie du campus : aménagement du
local vélo, création d’un rack pour trottinettes,
travaux de maintenance, réalisation d’une boîte
à livres et de fresques murales. D’autres projets
ont porté sur la biodiversité et le développement
durable, tandis que certains étudiants ont mis
leurs compétences en communication au service
de la journée en réalisant une vidéo et un article.
« Tout le monde était agréable et les intervenants
étaient bienveillants », témoigne Armand, élève
en bachelor. « Ce défi collectif était sympa, on a
pu faire de nouvelles rencontres », se réjouit Ay-
meric, étudiant en mécanique et robotique. Et
pour Augustin, du programme grande école, 
« c’était cool de pouvoir faire des activités 
utiles ». « Tout le monde était super motivé et
semblait content de cette journée. Si je devais
donner un mot pour résumer : convivialité »,
conclut Jean-François Woirin, responsable logis-
tique et organisateur de l'événement.

Julien Debant

De nombreux étudiants ont participé à des ateliers 
visant à améliorer le cadre de vie du campus. © DR

SOLIDARITÉ

Les futurs ingénieurs 
des Arts et métiers ont
relevé le Défi Campus
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tiMarie de Hennezel bientôt à

Châlons pour parler du bien vieillir

L a psychologue et écrivaine Marie de Hen-
nezel est attendue à Châlons jeudi 8 octo-
bre, à la résidence services seniors

Domitys. Spécialiste du vieillissement et de l’ac-
compagnement en fin de vie, elle s’est fait connaî-
tre du grand public avec son livre «  La Mort
intime  », publié en 1995, dans lequel elle té-
moigne de son expérience auprès de personnes en
fin de vie. Elle a également été chargée de mission
auprès de la cellule de réflexion sur la fin de vie
mise en place par François Mitterrand, alors 
président de la République, en 1984. Depuis, 
elle œuvre à changer le regard porté sur la vieil-
lesse et défend une approche positive du « bien
vieillir ». Lors de sa venue à Châlons, elle animera
une conférence philosophique intitulée « Peut-on
vieillir heureux ? » consacrée à cette nouvelle étape de la vie et donnera des clés pour l’aborder autrement.
Cette rencontre sera suivie d’un échange avec les résidents et le public, puis d’une séance de dédicace.
Ce rendez-vous est accessible à tous gratuitement sur inscription.

© DR
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Don du sang : les collectes d'octobre 
dans l’agglomération châlonnaise

L es prochaines collectes de sang dans le bassin
châlonnais se tiendront : à Vertus, le mardi 6

octobre à la salle Wogner (7 h 30 à 12 h), à Châ-
lons, le jeudi 8 octobre à la médiathèque du cam-
pus des Arts et métiers (13 h 30 à 17 h 30), à
Fagnières, le jeudi 15 octobre à la salle Jean-
Gabin (15 h à 19 h), et encore à Châlons, le mardi
20 octobre au Mess des entrepreneurs (10 h 30 à
13 h et 14 h 30 à 18 h 30). Si l'entrée est libre, il
est possible de prendre rendez-vous en ligne pour
réserver un créneau horaire spécifique. Plus d’informations au 0 800 109 900 (service et appel gratuits).

© l'Hebdo du Vendredi

Le Secours populaire de la Marne
se mobilise en octobre

L e Secours populaire de la Marne annonce deux temps forts solidaires en octobre à Châlons,
avec une collecte de produits pour bébés et une présence au festival War on Screen pour faire
connaître ses actions et recruter des bénévoles.

Collecte de produits pour bébés avec le CCAS

La collecte de produits destinés aux bébés sera organisée en partenariat avec le CCAS de Châlons, à
la galerie commerciale de l’Hôtel de Ville. Elle se tiendra sur trois jours : jeudi 8, vendredi 9 et samedi
10 octobre.  L’équipe châlonnaise du Secours populaire sera également présente au festival War on
Screen. L’objectif : présenter les actions menées par l’association, sensibiliser le public à l’engagement
bénévole et rencontrer les personnes intéressées pour recruter de nouveaux bénévoles.
Tous les fonds récoltés lors de ces initiatives sont réinvestis dans les actions du Secours populaire en
faveur des personnes en situation de précarité.

J.D

L'association organise prochainement une collecte de
produits destinés aux bébés. © Secours Populaire
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Mobilités douces, fontaines et jeux :
le grand chantier des Berges 
de Reims sort de terre. La livraison
de la passerelle de 450 mètres,
elle, est attendue pour mi-2027.

I Il y a maintenant deux ans que le pont De
Gaulle a été démoli à Reims. Depuis, rive-
rains et usagers attendent avec impatience

l’ouvrage qui doit le remplacer : la passerelle des
Berges de Reims, un équipement entièrement ré-
servé aux mobilités douces.

Des tonnes d’acier posés 
de nuit au-dessus de l’autoroute

Longue de plus de 450 mètres, cette structure en-
tièrement piétonne et cyclable constitue la pièce
maîtresse d’un grand chantier d’aménagement
urbain. Si le projet a pris un peu de retard, les opé-
rations devraient s’accélérer dans les prochains
mois. Depuis la rentrée, la passerelle arrive sur
site par tronçons de 15 à 20 mètres, ensuite as-
semblés pour former au final cinq sous-ensem-
bles de 40 à 100 mètres de long.
La première partie à être installée sera celle en-
jambant l’autoroute. L'opération est programmée
en février prochain. Les autres devant suivre dans
la foulée. Chaque pose se déroulera de nuit «
pour gêner le moins possible les usagers », selon

la ville. Pour ce premier tronçon, l’autoroute sera
évidemment fermée durant l’intervention. Deux
énormes grues, fixées sur d’importants plots en
béton, seront installées de chaque côté de la tra-
versée urbaine. Une telle logistique s’impose sa-
chant que chaque tronçon pèse plusieurs dizaines
de tonnes. 

Une fois les cinq tronçons posés, ils devront être
« habillés » : installation des garde-corps, réali-
sation de la partie circulable en BFUP (béton
fibré à ultra hautes performances) et finitions.
Suivront des tests dynamiques prévus en juin
2027, avant une livraison de l’ouvrage attendue
mi-juillet 2027.

Les berges prennent 
forme côté Paul-Doumer

Mais les Berges de Reims, ce n’est pas que la

passerelle. Côté boulevard Paul-Doumer, les
aménagements prennent également forme : fon-
taine de type « Promenades » dans l’axe de la rue
Libergier, jeux pour enfants, équipements pour
pratiquer des activités physiques, ponton pour ac-
cueillir des bateaux, ou encore une promenade en
granit le long du canal. D'abord annoncée pour
l'été dernier, l’ouverture au public de ces espaces
est finalement espérée en novembre.

Julien Debant

La promenade le long du canal. © l'Hebdo du Vendredi

TRAVAUX

Le chantier des Berges de Reims accélère :
une première livraison en novembre

Située au pied de la rue Libergier, la future fontaine est bien avancée. © l'Hebdo du Vendredi

LE MATCH
VENDREDI 
 2 OCT. 
REIMS 
ARENA
20H

CHAMPAGNE BASKET
VS DENAIN

RÉSERVEZ VOS BILLETS 
POUR LE MATCH
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Le premier des cinq tronçons de la passerelle mesure 40 mètres de long. © l'Hebdo du Vendredi
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Nouvelle campagne de pub 
pour désacraliser le champagne

COMMUNICATION

L e Syndicat Général
des Vignerons de la
Champagne (SGV) a

dévoilé, ce mercredi 30 sep-
tembre, une nouvelle cam-
pagne nationale pour la
marque collective Cham-
pagne de Vignerons. Bapti-
sée « Champagne ! », elle
vise à rendre le champagne
plus spontané et accessible
au quotidien, en ciblant par-
ticulièrement les 25-40 ans.

« À chaque moment
son caractère »

Face à un marché des bois-
sons alcoolisées en mutation,
où prime le consommer
moins, mais mieux, la cam-
pagne entend répondre aux nouvelles attentes d’une génération qualifiée par le SGV de « curieuse et
exigeante, se tournant vers des produits singuliers, authentiques, avec un vrai savoir-faire ». L'idée
est d'en finir avec un champagne réservé aux seules grandes occasions : promotions, déménagements,
simples retrouvailles entre amis… « Chaque moment fort mérite une bulle d'authenticité », souligne
le SGV. La signature « À chaque moment son caractère » résume cette ambition : célébrer et sublimer
chaque instant avec un champagne de vignerons, « sans jamais renoncer à son excellence, ni à son
savoir-faire artisanal ». Pour réveiller un secteur parfois très solennel, la campagne adopte un ton em-
preint d’humour et de légèreté. Visuellement, elle mise sur l’épure : une mise en scène graphique mi-
nimaliste où les mots dessinent la bouteille de champagne, chaque création s’achevant sur un saisissant
« Champagne ! ». Déployée à compter du 30 septembre en presse, en affichage national et sur le
digital, la campagne est signée par l’agence Australie, partenaire du SGV depuis 2018.

J.D

Trois des diverses versions de la nouvelle campagne de 
communication du  Syndicat Général des Vignerons de la 
Champagne. © DR

Épernay inaugure sa passerelle 
« passe-quartiers »

PROJET BERGES DE MARNE

S amedi 3 octobre à 15 h, la ville d’Épernay inaugurera officiellement la passerelle « passe-
quartiers ». Cet ouvrage relie le centre-ville au futur quartier des Berges de Marne et marque l’achè-

vement des travaux débutés en 2024.

Découverte publique et exposition

Longue de 170 mètres et large de 7 mètres, cette passerelle piétonne et cyclable enjambe les voies ferrées
au niveau de la gare. Elle se compose d’une piste cyclable à double sens de 4 mètres et d’un cheminement
piéton de 3 mètres. Cet aménagement facilite les mobilités douces entre le centre et ce nouveau quartier
de 12 hectares en devenir.  Le coût de ce projet est estimé à 15,5 M€ HT. Il bénéficie de plusieurs cofi-
nancements, notamment de l’État, du Grand Est, de fonds européens et de l’AFIT France.
À l’issue de l’inauguration, les habitants sont conviés à découvrir l’ouvrage en libre accès de 16 h à 19
h. Une exposition retraçant l’histoire du site des Berges de Marne sera installée sur place pour l’occasion.
La passerelle est située au cœur du pôle d’échanges multimodal, dont les travaux viennent également de
s'achever. L'inauguration officielle de ce pôle est d'ailleurs programmée le 12 octobre prochain.

Julien Debant

La maire d'Epernay Christine Mazy sur le chantier de la
passerelle le 31 août dernier. © l'Hebdo du Vendredi



8 ÉCONOMIE www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m

Le plus puissant système de
stockage d’électricité par batteries
jamais installé en France se trouve
à quelques kilomètres de Reims.
Le site d'une puissance
de 240 mégawatts a été inauguré
jeudi 1er octobre,
à Cernay-lès-Reims.

E ntre la route de Witry et l’autoroute A34,
la zone artisanale de Cernay-lès-Reims
accueille, depuis le 23 mai, 140 conte-

neurs de stockage d’énergie répartis sur environ
3 hectares. Avec une puissance de 240 mégawatts
(MW) et une capacité de 480 mégawatts-heure
(MWh), le site dépasse largement le deuxième
plus grand du pays, situé dans l'Oise (120 MW).
« Cela correspond environ à un quart d’une
tranche nucléaire et à la consommation de
450 000 foyers », explique Christophe Léonard,
directeur associé de TagEnergy. L’inauguration
de l’équipement a eu lieu jeudi 1er octobre, en
présence de nombreux officiels, signe de l’intérêt
porté à cette technologie clé pour l’électrification
des usages.
Fondée en 2019, TagEnergy déploie des infra-
structures utiles à la transition énergétique : éo-
lien, solaire et stockage. Basée à Lisbonne et
soutenue par plusieurs groupes d’actionnaires
majoritairement français, la société est présente
au Royaume-Uni, en Allemagne et au Japon. En
Australie également, où elle a mis en service un
parc éolien de 215 mâts pour une puissance de
1,3 gigawatt (GW). L’installation de Cernay-lès-
Reims marque son premier projet en France.
Un système de stockage d’énergie par batterie
(BESS) convertit l’électricité (principalement
produite par les centrales solaires et éoliennes)
en énergie chimique, afin de la stocker et de la
réinjecter dans le réseau selon les besoins. Le
BESS répond ainsi à l’intermittence des énergies
renouvelables. « On consomme encore 60 %
d’énergies fossiles dans notre mix énergétique. Il

faut donc électrifier les usages et développer les
renouvelables. Pour le faire sereinement, le
stockage par batterie est intéressant. Il permet
de stocker l’électricité quand on a des surplus de
production, pour ensuite la réinjecter sur le ré-
seau en cas de besoin », détaille Christophe Léo-
nard. En quatre mois, 70,5 GWh ont déjà été
réinjectés, soit l’équivalent d’un million de re-
charges complètes de citadines électriques.

Un investissement 
de plus de 100 M€

Un système qui présente néanmoins des limites,
notamment son coût initial, sa durée de vie limi-
tée ou encore des défis liés au recyclage. Celui
de Cernay-lès-Reims, dont la Banque des terri-
toires a acquis 49 % du capital, représente un in-
vestissement de plus de 100 M€. « C’est un
projet non subventionné, sans garantie de reve-
nus, complète Christophe Léonard. Pour y par-
venir, il faut aligner un certain nombre de
planètes. C'était le cas à Cernay. »
En effet, deux ans et demi se sont écoulés entre
la première rencontre avec les élus et le lance-
ment des travaux, qui ont duré un an. Une durée
raisonnable dans un secteur confronté à de
lourdes contraintes administratives, environne-
mentales et financières. Le site de Cernay-lès-
Reims cochait toutes les cases.
« C’est un terrain collé à un poste électrique pu-
blic de 225 000 volts avec une capacité de
connexion de 240 MW, ce qui est très rare. Cette
proximité génère des économies et limite l’impact
environnemental du projet, note Christophe Léo-
nard. De plus, les habitations les plus proches
sont à 400 m et le site s’intègre très bien dans
son environnement, à proximité d’une zone arti-
sanale et d’une autoroute. »
Mais la perle rare n’est pas simple à trouver. Sur
les quelque 2 GW installés en France, les parcs
dépassant 100 MW « se comptent sur les doigts
d’une main ».

Simon Ksiazenicki

En quatre mois, le site de Cernay‐lès‐Reims a déjà réinjecté 70,5 GWh, soit l’équivalent
d’un million de recharges complètes de citadines électriques. © TagEnergy

ÉNERGIES

Un parc de batteries
géant inauguré 

à Cernay-lès-Reims
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AVIS D'APPEL PUBLIC À LA CONCURRENCE

DÉNOMINATION ET ADRESSE DE LA COLLECTIVITE PASSANT LE MARCHÉ :

COMMUNAUTÉ DE COMMUNES DE SÉZANNE-SUD OUEST MARNAIS

Promenade de l’Aube

51260 ANGLURE

Représentée par : Cyril LAURENT

MODE DE PASSATION :

Marché passé selon une procédure formalisée, en application articles L.2124-2 et R.2161-1 et suivants du code de la

commande publique

OBJET DE LA CONSULTATION :

Fourniture, maintenance, et exploitation des installations de chauffage et de ventilation d’une partie des bâtiments

communautaires

L'avis implique la passation d'un marché public.

Les marchés seront conclus avec une entreprise unique ou un groupement d'entreprises.

Le pouvoir adjudicateur n'agit pas pour le compte d'autres pouvoirs adjudicateurs.

DÉLAI D'EXECUTION MAXIMAL ENVISAGÉ : 48 mois

UNITE MONÉTAIRE RETENUE PAR LA COLLECTIVITE : EUROS

LANGUE DE RÉDACTION DES OFFRES DES CONCURRENTS :

Les offres des concurrents devront être entièrement rédigées en langue française.

MODALITÉS D'OBTENTION DU DOSSIER :

Le dossier de consultation peut être obtenu sous forme dématérialisée gratuitement sur demande, sur la plateforme

de dématérialisation des marchés : https://www.xmarches.fr

MODALITÉS DE REMISE DES OFFRES :

La transmission des offres et candidatures par voie électronique est obligatoire, par l’intermédiaire de la plateforme

https://www.xmarches.fr 

Conformément aux modalités décrites dans l'annexe du règlement de la consultation, cet envoi électronique obligatoire

pourra être complété par une copie de sauvegarde papier ou numérique adressée, par lettre recommandée avec

accusé de réception ou remise contre récépissé, à l'adresse indiquée ci-dessous :

COMMUNAUTÉ DE COMMUNES DE SÉZANNE-SUD OUEST MARNAIS

Promenade de l’Aube

51260 ANGLURE

DATE LIMITE DE REMISE DES OFFRES :

Le vendredi 30 octobre 2026 à 12h

DÉLAI DE VALIDITÉ DES OFFRES : 

120 jours

JUSTIFICATIFS ET PIÈCES A FOURNIR :

Se reporter au règlement de la consultation.

CRITÈRES DE JUGEMENT DES OFFRES :

Se reporter au règlement de consultation

MODALITÉS DE FINANCEMENT ET DE PAIEMENT :

Paiement par mandat administratif, délai de paiement : 30 jours, avance : 5% du montant du marché, financement sur

le budget propre de la collectivité.

Les marchés ne s'inscrivent pas dans un programme financé par des fonds communautaires.

PROCÉDURES DE RECOURS :

- Instance chargée des procédures de recours :

Tribunal Administratif de Châlons-en-Champagne

25, rue du Lycée

51036 CHALONS-EN-CHAMPAGNE cedex

E-mail: greffe.ta-chalons-en-champagne@juradm.fr

Tél : 03.26.66.86.87 Fax : 03.26.21.01.87

- Service auprès duquel des renseignements peuvent être obtenus sur l'introduction des recours :

Tribunal Administratif de Châlons-en-Champagne

25, rue du Lycée

51036 CHALONS-EN-CHAMPAGNE cedex

E-mail: greffe.ta-chalons-en-champagne@juradm.fr

Tél : 03.26.66.86.87 Fax : 03.26.21.01.87

RENSEIGNEMENTS COMPLÉMENTAIRES :

Pour plus d'informations, s'adresser à, pour la partie administrative :

COMMUNAUTÉ DE COMMUNES DE SÉZANNE-SUD OUEST MARNAIS

Promenade de l’Aube

51260 ANGLURE

Tél : 03.26.42.75.18

karsenty.r@ccssom.fr

Pour plus d'informations, s'adresser à, pour la partie technique :

COMMUNAUTÉ DE COMMUNES DE SÉZANNE-SUD OUEST MARNAIS

Promenade de l’Aube

51260 ANGLURE

Tél : 03.26.42.75.18

foissy.m@ccssom.fr

DATE D'ENVOI DE L'AVIS D'APPEL PUBLIC À LA CONCURRENCE :

Le 28 septembre 2026
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Cette année, Reims a grimpé 
à la 17e place des meilleures villes
étudiantes de France selon 
un classement de « L’Étudiant ».
Voici cinq points forts qui séduisent
les 31 000 jeunes qui ont choisi
Reims pour leurs études.

1. Une offre de formation dense 
et reconnue
Reims bénéficie d’un écosystème uni-
versitaire complet, porté par l’Université
de Reims Champagne-Ardenne (Urca)
avec ses huit UFR, un IUT, deux écoles
d’ingénieurs et un pôle santé en plein
développement. La ville accueille égale-
ment des campus prestigieux comme
ceux de Sciences Po et de l'Institut ca-
tholique de Paris, en attendant les dé-
ménagements au port Colbert de l'École
supérieure d'art et de design (novem-
bre) et de Neoma Business School ( jan-
vier). Un site flambant neuf qui est
d'ailleurs appelé à devenir un véritable
pôle étudiant de la cité des sacres. Ainsi,
selon une grande enquête menée par le

Grand Reims en 2025, 83 % des étu-
diants se déclarent satisfaits de la vie
étudiante locale et 84 % recommande-
raient le territoire à un autre étudiant,
deux données en augmentation de sept
points en trois ans.

2. Un coût de la vie abordable
Contrairement aux grandes métropoles,
Reims propose des loyers et un panier
de la consommation plus accessibles. Le
magazine « L’Étudiant », qui a classé la
cité des sacres à la 17e place des meil-
leures villes étudiantes de France en
2026, note d’ailleurs la ville pour son ca-
ractère « abordable » en matière de lo-
gement, de restauration et de sorties. Il
établit le loyer mensuel moyen d'un stu-
dio à 461 €. Selon l’Agence d’urbanisme
de la région de Reims (AUDRR), les
chambres de moins de 15 m² peuvent
être proposées autour de 287 € par mois
dans certaines structures, tandis que les
studios se situent fréquemment entre
400 et 550 €. Dans les résidences privées
les plus récentes, les montants dépas-
sent parfois 600 € pour un studio ou un
T1, tandis que les logements plus grands
franchissent régulièrement le seuil des
650 €. Chez Neoresid par exemple, la ré-
sidence étudiante toute neuve du port

Colbert, un studio meublé de 19 m²
coûte 620 €.

3. Un cadre de vie agréable 
et dynamique
Toujours selon l’enquête de « L’Étu-
diant », Reims se démarque par son
cadre de vie, domaine dans lequel la cité
des sacres obtient son meilleur score :
22,5 sur 33. La ville dispose d’équipe-
ments sportifs de qualité, de nombreux
parcs et jardins publics, d'une coulée
verte qui longe le canal et d’une offre
culturelle riche (cinémas, concerts, festi-
vals). La vie étudiante y est plébiscitée
avec un 8 sur 10, notamment grâce à son
dispositif Reims Campus, qui coordonne
notamment le guichet unique de ren-
trée et le Village de rentrée étudiant.

4. Des débouchés 
et un ancrage territorial
Les perspectives d’emploi après les
études à Reims sont globalement posi-
tives. Selon les derniers bilans d’inser-
tion professionnelle de l’Urca (promo
2023), le taux d’emploi à 18 mois atteint
93,2 % pour les licenciés professionnels
et 93,9 % pour les masters. Le chômage

y est marginal (entre 3 et 6 % selon les
filières), signe d’une bonne adéquation
entre les formations et les besoins du
tissu économique local. Côté ancrage
territorial, les chiffres sont aussi élo-
quents : 67 % des licenciés pro et la moi-
tié des masters en emploi travaillent en
Champagne-Ardenne, dix-huit mois
après l’obtention de leur diplôme.

5. Une position stratégique
C'est un atout qui est rabâché depuis
l'arrivée du TGV en 2007, mais qui conti-
nue de faire mouche. Située à seulement
45 minutes de la capitale, Reims com-
bine les avantages d’une ville à taille 
humaine avec la proximité des opportu-
nités parisiennes (stages, emplois, 
réseaux professionnels...). Cette accessi-
bilité permet aux étudiants de profiter
d’un cadre de vie plus serein et moins
onéreux, tout en restant connectés aux
grands bassins d’emploi nationaux et in-
ternationaux.

Simon Ksiazenicki

La ville de Reims compte plus de 30 000 étudiants. © l'Hebdo du Vendredi

Les notes de Reims dans le classement « L’Étudiant » 2026 
- Classement général : 17e sur 50 villes (64,5 sur 103).
- Attractivité : 3 sur 10.
- Offre de formation : 13 sur 20.
- Vie étudiante : 19,5 sur 30.
- Cadre de vie : 22,5 sur 33.
- Emploi : 6,5 sur 10.
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LES CINQ ATOUTS DE REIMS 
EN MATIÈRE DE VIE ÉTUDIANTE
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ESIREIMS, L’INGÉNIEUR DE DEMAIN !
L’ESIREIMS, Ecole nationale Supérieure d’Ingénieurs de REIMS.

Tu es en terminalespé maths, physique, chimie, SVT...

Tu peux postuler sur Parcoursup  
ESIREIMS pour entrer  
directement à l’école  

en classe préparatoire intégrée !

Tu es en BUT

Tu peux p
ostuler 

en cycle 
ingénieur

  

sur dossier  

et entreti
en !

Tu peux postuler  

à l’ESIREIMS !

Tu es en CPGE

avec le concours

Polytech

3 Esplanade Roland Garros - Zone Farman - 51100 Reims 

www.esireims.fr

< Plaquette

Commission 
des titres d’ingénieur

Packaging / Énergétique / Génie Urbain et Environnement Visite virtuelle >

Tu es en licence

scientifique
(maths, physique,chimie, biologie... )
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ingénieur sur dossier  

et entretien
 !

JPO LE 30 JANVIER 2027
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I Avec 28 974 étudiants, l’Université
de Reims Champagne-Ardenne
(Urca) enregistre une légère

hausse de 1,5 % de ses effectifs sur ses
campus de Reims, Troyes, Charleville,
Châlons et Chaumont en cette nouvelle
année scoaire. 
Ce temps fort sera marqué par la ren-
trée solennelle de l’URCA, organisée
vendredi 2 octobre, à 14 h 30, dans
l’amphithéâtre 10 du campus Croix-
Rouge (sous réserve d’une accalmie du
mouvement social). La cérémonie met-
tra à l’honneur des chercheurs distin-
gués en France et à l’international, des
collaborations entre laboratoires et en-
treprises, des étudiants entrepreneurs,
des sportifs de haut niveau et des initia-
tives étudiantes. 
Le second rendez-vous de cette rentrée aura lieu dès le samedi 3 et jusqu’au vendredi 9 octobre
: la Semaine de l’intelligence artificielle. Ouverte à toutes et tous sur inscription (grand public,
étudiants, personnels de l'Urca et de l’Éducation nationale, professionnels…), cette semaine
proposera des conférences, ateliers pratiques, tables rondes, cafés-débats et retours d’expé-
rience. 
La programmation s’articulera autour de quatre grands thèmes : géopolitique et souveraineté
numérique ; impacts écologiques et sociaux de l’intelligence artificielle ; éducation aux médias,
fake news et qualité de l’information ; IA et santé mentale. Plusieurs rendez-vous permettront
également d’aborder les usages de l’intelligence artificielle dans l’enseignement et la recherche :
évaluation des étudiants, pratiques pédagogiques, recherche documentaire, fiabilité de l’infor-
mation et découverte d’outils d’IA générative. Un événement pleinement d’actualité.

Simon Ksiazenicki

L'UNIVERSITÉ DE REIMS 
FÊTE LA RENTRÉE 

AVEC LA SEMAINE DE L'IA

Plusieurs événements se dérouleront du 3 au 9 octobre sur
le campus Croix-Rouge, notamment. © l'Hebdo du Vendredi

F Avec près de 80 000
bénévoles et près de
20 000 salariés, la

Croix-Rouge française est
l'une des plus grandes asso-
ciations caritatives et humani-
taires du pays. Malgré ces
chiffres impressionnants, l’as-
sociation est toujours à la re-
cherche de bénévoles. Dans
la Marne, ses unités locales de
Reims, Châlons, Épernay et
Sézanne et sa délégation ter-
ritoriale de Taissy accueillent
des bénévoles et proposent
régulièrement des formations
aux premiers secours et aux
gestes qui sauvent, notam-
ment.
Si vous êtes déjà bénévole ou comptez rejoindre les rangs du plus grand mouvement interna-
tional humanitaire, vous pourrez participer au prochain campus régional de formation de la
Croix-Rouge. L’événement, réservé aux bénévoles, sera organisé du 24 octobre au 1er novembre,
au lycée La Salle Reims-Thillois. Au programme : un dispositif de formation interne, mais aussi
une préparation des bénévoles pour répondre aux besoins de la population, du quotidien
jusqu’aux situations de crise. 
L’établissement scolaire de Thillois devrait accueillir près de 200 membres de l’association venus
de différents territoires du Grand Est. Des temps de formation, d’échange et de partage sont
prévus durant cette semaine réservée aux bénévoles.
Alors, sautez le pas ! 

S. K

UN CAMPUS POUR FORMER 
LES BÉNÉVOLES 

DE LA CROIX-ROUGE À THILLOIS

L’événement aura lieu du 24 octobre au 1er novembre, au lycée La Salle.
© Alexis Anice



Eductive Reims devient
le Campus Skolae
Le Campus Eductive Reims change de
nom et devient le Campus Skolae
Reims. Cette évolution s’inscrit dans
une démarche d’harmonisation na-
tionale portée par le groupe Skolae,
qui rassemble notamment les ré-
seaux GES et Eductive. Elle doit ren-
forcer la visibilité de ses
établissements et favoriser les syner-
gies entre les différents campus.
Pour les étudiants, cette nouvelle
identité entend ouvrir davantage
d’opportunités, notamment grâce à
la mobilité au sein du réseau, à un
maillage élargi d’entreprises parte-
naires et à des perspectives natio-
nales et internationales. Les
formations, les équipes et l’accompa-
gnement personnalisé restent in-
changés, tout comme les liens avec
les acteurs économiques locaux.
Situé en centre-ville, le Campus Sko-
lae Reims accueille 1 300 étudiants
au sein de douze écoles spécialisées.
Il organise d'ailleurs ses portes ou-
vertes ce samedi 3 octobre, de 14 h
à 17 h, pour faire découvrir ses for-
mations et ses équipements, parmi
lesquels des plateaux TV, un studio
radio, un fablab, un hacklab et des
espaces de coworking.

EN BREF
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Situé en plein quartier Clairmarais,
le campus rémois de l'École de
commerce et de management a été
inauguré mardi 29 septembre. Née
à Besançon en 1995, l'ECM mise
sur l'alternance et un démarrage à
taille humaine avec 60 étudiants.

I Fondée en 1995 par Éric Amiotte, au-
jourd'hui directeur pédagogique, l'ECM
appartient au groupe Igensia Education

et compte onze campus, du Grand Est à l'Au-
vergne-Rhône-Alpes. À Reims, elle a choisi de
démarrer en misant sur la proximité : 60 étu-
diants pour cette première rentrée, accompa-
gnés par une équipe resserrée. Le campus est
dirigé par Théo Le Grand, ancien élève de
l'école, revenu porter le projet. L'ambition est
de grandir de façon maîtrisée : une centaine
d'étudiants dès la rentrée 2027, puis 400 à l'ho-
rizon 2030. « On n'a pas l'ambition de concur-
rencer Neoma », explique James Brutillot,
directeur général de l'ECM.
L'ECM revendique une place à part. Ses par-

cours de trois ou cinq ans peuvent se faire en-
tièrement en alternance, alors que beaucoup
d'écoles de commerce sont d'abord tournées
vers la formation initiale. Elle propose aussi des

séjours à l'international (New York, Valence) et
des masterclasses avec des intervenants exté-
rieurs.
À Reims, l'offre va du BTS au bachelor : BTS né-
gociation et digitalisation de la relation client,
BTS gestion de la PME et bachelor responsable
d'activité commerciale et marketing. Un mas-
tère manager du marketing et de la relation
client viendra la compléter à la rentrée 2027.
L'école travaille déjà avec des entreprises lo-
cales comme Nicolas Feuillatte, Würth, Point.P,
Brico Dépôt, Orange ou Kiloutou.
Les aides à l'apprentissage ont baissé ces der-
nières années, mais l'école a pourtant recensé
environ 4 500 offres d'alternance, soit 1 000 de
plus qu'en 2025, notamment grâce à un ser-
vice « grands comptes » créé il y a trois ans.
Toutes les formations sont rattachées à un
code RNCP, reconnu officiellement par l'État. Le
directeur général préfère parler d'employabi-
lité plutôt que de classements : pour lui, « le di-
plôme est une clé qui ouvre plusieurs portes ».
documentaire, fiabilité de l’information et dé-
couverte d’outils d’IA générative. Un événe-
ment pleinement d’actualité.

L'ECM OUVRE UN CAMPUS EN ALTERNANCE, 
400 ÉTUDIANTS VISÉS D'ICI 2030

L'école est installée à deux pas de la gare, dans le
quartier Clairmarais. © DR



I nfo Jeunes Grand Est organise,
mardi 6 octobre, la dixième édition
du forum Time to Move au stade

Auguste-Delaune à Reims. De 13 h à
18 h, jeunes et curieux sont invités à dé-
couvrir les opportunités d’études, de
stages, de volontariat et de travail à
l’étranger. L’événement, gratuit et ou-
vert à tous, rassemble de nombreux
partenaires spécialisés dans la mobilité
internationale. 
Au programme : des stands de conseil-
lers (Erasmus+, volontariat européen,
France Travail International, réseau PVT,
agences au pair, etc.) pour préparer son
projet, un pôle dédié aux pays anglo-
phones (Australie, Nouvelle-Zélande,
États-Unis, Canada), ainsi qu’une
« Check-in Zone » avec animations et rencontres. Des conférences ponctueront l’après-midi,
avec des thématiques comme « Mon stage à l’international », « Voyager et travailler au Canada
» ou « Osez l’aventure VIE (Volontariat international en entreprise) ».
Si Info Jeunes Grand Est a décidé de mettre à l'honneur les destinations angolophones, c'est
grâce à l'enquête de satisfaction réalisée l'an dernier. Les grands espaces canadiens, les univer-
sités américaines ou encore les PVT (Programme vacances travail) en Australie et en Nouvelle-
Zélande sont en effet plébiscités par les jeunes. Ce sera donc l'occasion d'en apprendre plus sur
ces destinations et leurs modalités d'accès. L’Union européenne et tous les pays du globe ne se-
ront pas en reste. « Peu importe ta destination finale, tu trouveras les réponses à tes questions
», promettent les organisateurs.

LA MOBILITÉ
 INTERNATIONALE S’INVITE 

À DELAUNE 

La dixième édition du forum Time to Move aura lieu 
le 6 octobre. © Info Jeunes Grand Est
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F édération profession-
nelle des entreprises
de la métallurgie et

des technologies de l'indus-
trie, l'UIMM Champagne-Ar-
denne et son pôle formation
organisent un rendez-vous
dédié à l'emploi, mardi 6 oc-
tobre, de 9 h à 12 h, au pôle
formation de l'UIMM (3 rue
Max-Holste, Reims). Un évé-
nement similaire se tiendra
jeudi 8 octobre, à l'UIMM de
Charleville-Mézières, avec
plus de 20 entreprises pré-
sentes.
Cette matinée permettra de
mettre en relation directe les entreprises industrielles de la Marne qui recrutent et les candidats
en recherche d'emploi, de reconversion ou de contrat en alternance. Les échanges se font sans
rendez-vous, sur un format court et concret : quelques minutes par entreprise, un CV et la
possibilité d'un entretien de recrutement dans la foulée. Plus de 35 entreprises seront présentes
et proposeront des postes à pourvoir sur tous les secteurs d'activité.
Avec 30 581 emplois, l’industrie représente 12,4 % de l’emploi marnais. Après une longue
érosion, le secteur a regagné 1 % en 2023, soit environ 600 postes, alors qu’il reculait de 0,3 %
dans l’ensemble du Grand Est (données Insee). Selon l’enquête « Besoins en main-d’œuvre 2026 »
de France Travail, 2 870 projets de recrutement dans l’industrie sont recensés dans la Marne, sur
26 900 projets au total.

Simon Ksiazenicki

4  Entrée libre, se munir de plusieurs CV. Inscriptions : jobdating-industries.fr

UN JOB DATING 
DÉDIÉ À L'INDUSTRIE 

À REIMS

À Witry-lès-Reims, dans l'usine Aresia, équipementier aéronautique civil
et de défense. © l'Hebdo du Vendredi
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Selon une enquête commandée 
par l’Adie, trois jeunes sur quatre
envisagent de créer leur entreprise
ou l’ont déjà fait. Liberté 
et autonomie sont leurs principales
motivations, mais de nombreux
freins demeurent.

L ’entrepreneuriat séduit de plus en
plus les jeunes Français. Selon une
enquête commandée à l'agence

Appinio par l’Adie (Association pour le
droit à l’initiative économique), auprès
de 1 500 personnes âgées de 18 à 29 ans,
75,1% déclarent avoir envie de créer leur
entreprise. Parmi eux, 10,1% ont déjà
franchi le pas, tandis que seulement
24,9% ne se montrent pas intéressés.
Cette aspiration traduit une évolution du
rapport au travail. Pour les
jeunes interrogés, la vie pro-
fessionnelle doit d’abord per-
mettre de gagner sa vie tout
en s’épanouissant. Entre 2023
et 2026, la recherche d’un statut social et

d’un meilleur niveau de revenus a toute-
fois progressé, au détri-
ment de l’épanouissement,
qui ne figure plus dans le
trio de tête des motiva-
tions. Le travail est aussi

davantage perçu comme une contrainte

: 17,7% des répondants le considèrent
ainsi en 2026, contre 11,2% trois ans plus
tôt. Mais sa dimension al-
truiste se renforce égale-
ment. Ils sont désormais
23,3% à estimer que leur ac-
tivité doit contribuer à ren-
dre le monde meilleur, contre 17,9% en
2023. 
Parmi les jeunes qui souhaitent entre-
prendre, 38,7% citent la volonté d’être in-
dépendants et 38,3% celle de gérer
librement leur temps. L’épanouissement
arrive ensuite, avec 35,1% des réponses,
devant la possibilité d’exprimer ses ta-
lents et de vivre de sa passion (30,3%).
Pour 27,6%, la création d’une entreprise

doit simplement permettre de subvenir
à leurs besoins. L’entrepreneuriat n’est
donc plus considéré comme une simple
alternative au salariat. Pour six jeunes sur
dix, il constitue un élément important de
leur vie professionnelle idéale. Beaucoup
souhaitent d’ailleurs combiner plusieurs
activités, en conservant un emploi sala-
rié parallèlement à leur entreprise. Ces
« slasheurs » représentent la majorité des
jeunes entrepreneurs. 
Cependnat, entre l’envie et le passage à
l’acte, les obstacles restent nombreux. Le
risque financier inquiète 54,4% des
jeunes qui souhaitent se lancer. Viennent
ensuite le manque de capital (36,1%), la
complexité administrative (33,7%), le
manque de confiance en soi (33,6%) et le
contexte économique jugé défavorable
(29,7%).  La capacité à entreprendre dé-
pend encore largement des ressources
personnelles, les financements exté-
rieurs restant accessibles à une minorité.

Pour contribuer à lever ces
freins, l’Adie organise plus
de 600 événements d’in-
formation partout en
France, du 12 au 16 octo-

bre. Trente-trois rendez-vous et ateliers
sont prévus dans le Grand Est afin de
présenter ses solutions d’accompagne-
ment gratuit et de financement aux por-
teurs de projets exclus du crédit
bancaire.

Julien Debant

Selon une enquête commandée à l'agence Appinio par l’Adie,
trois jeunes sur quatre souhaitent créer leur entreprise.  © DR

POURQUOI LES MOINS DE 30 ANS 
SOUHAITENT ENTREPRENDRE ?

Pour être libre
et indépendant
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Trois rendez-vous gratuits 
pour créer son entreprise à Reims et Epernay 
L'Adie propose trois ren-
dez-vous gratuits à Éper-
nay et Reims, pour
informer, accompagner
et faire connaître ses so-
lutions de microcrédit et
d’accompagnement gra-
tuit. Mardi 6 octobre, di-
rection Épernay, lors des
portes ouvertes de la
Maison France Services,
à la mairie de quartier
(1 avenue de Middel-
kerke). De 9 h à 12 h, les
jeunes peuvent y venir sans rendez-vous prendre conseil sur leur projet de créa-
tion d’entreprise. Mercredi 14 octobre, à Reims, un dispositif similaire est pro-
posé à la maison de quartier Croix-Rouge, de 10 h à 17 h,avec un
accompagnement personnalisé sur les étapes de création et les financements
accessibles. Et vendredi 16 octobre, encore Reims, c'est une rencontre « Inspira-
tion & Création » qui est organisé au restaurant Kwabo (31 rue de Courcelles),
avec le témoignage d’un entrepreneur, un rappel des étapes pour créer sa boîte
et une présentation des solutions de financement de l’Adie.

D u  2  a u  8  o c t o b r e  2 0 2 6

Le financement,
premier frein



B TS, BUT, licences pro… Portées par l'alternance, les formations en deux ou trois ans sé-
duisent. Mais la baisse des aides publiques pourrait freiner l'élan. En effet, pendant long-
temps, la voie royale tenait en quelques mots : un bac, puis cinq années d'études. Ce

modèle n'est plus le seul horizon.
Le moteur de ce regain : l'alternance. Les cursus courts s'y prêtent particulièrement bien, car ils
préparent directement à un métier. En BTS, près d'un étudiant sur deux (46 %) se forme désor-
mais en alternance, et six sur dix en licence professionnelle, selon le ministère de l'Enseignement
supérieur. L'étudiant est payé, acquiert de l'expérience et sort diplômé en deux ou trois ans, sou-
vent avec un emploi à la clé. Seul bémol : le mouvement s'essouffle. Fin 2024, le supérieur comp-
tait 658 000 apprentis, soit une hausse de 3 % sur un an, contre 10 % l'année précédente.
Car l'État serre la vis. L'aide à l'embauche d'un apprenti, longtemps fixée à 6 000 € pour toutes
les entreprises, a été rabotée. Depuis mars 2026, une PME qui recrute un alternant en BTS touche
4 500 €, et 2 000 € pour une licence ou un master. Dans les entreprises de plus de 250 salariés,
l'aide tombe à 1 500 € et 750 €. Les crédits seraient maintenus en 2027, mais rien n'est voté.
Pour les étudiants, trouver une entreprise d'accueil pourrait donc devenir plus difficile, surtout
dans les petites structures, les plus sensibles à ces montants. Sans contrat, pas d'alternance :
c'est tout l'équilibre de ces filières courtes qui pourrait s'en trouver fragilisé.

LE RETOUR EN GRÂCE 
DES FORMATIONS COURTES

En BTS, près d'un étudiant sur deux (46 %) se forme désormais en alternance. © l'Hebdo du Vendredi
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D opée par le Covid puis par le CPF, la formation à distance a connu un essor spectaculaire.
Le durcissement des règles en 2026 rebat les cartes.Au printemps 2020, élèves, étu-
diants et salariés ont dû apprendre du jour au lendemain derrière un écran. Le distanciel

s'est ensuite installé, porté par le compte personnel de formation (CPF) : en 2022, plus d'une for-
mation CPF sur deux se suivait à distance, selon la Dares. Mais le vent a tourné. Depuis le 2 avril
dernier, chaque salarié doit verser 150 € de sa poche pour utiliser son CPF, contre 100 € lors de
l'instauration de ce reste à charge en 2024. Et depuis février, les certifications courtes, en langues,
bureautique ou numérique, souvent proposées en ligne, sont plafonnées à 1 500 €. Objectif :
contenir le coût du dispositif et le recentrer sur les formations qualifiantes.
Le tout-écran avait déjà commencé à reculer. En 2023, la part du distanciel dans le CPF était
retombée à 39 %, quand le présentiel remontait.  L'apprentissage suit la même voie. Selon France
Compétences, 24 % des apprentis suivaient en 2024 une formation au moins en partie à
distance, presque toujours en mode hybride. Le 100 % en ligne ne concerne que 2 % d'entre
eux. Le modèle qui s'impose est donc mixte : le présentiel pour la pratique et le lien, le numérique
pour la théorie et la souplesse. Le Covid n'a pas tué la salle de classe, il l'a obligée à se
réinventer.

FORMATION EN LIGNE : 
LA FIN DE L'ÂGE D'OR ?

Depuis le Covid, la formation à distance a connu un essor spectaculaire. © DR



Face à la baisse annoncée des 
crédits de l’État pour la formation
et l’apprentissage, la région 
Grand Est suspend sa participation
à plusieurs instances et appelle 
à préserver un dispositif jugé 
essentiel.

L a Région Grand Est hausse le ton face
au désengagement financier an-
noncé par l’État dans le champ de la

formation professionnelle et de l’apprentis-
sage. Les élus régionaux et de nombreux
acteurs du secteur viennent de signer, le
26 septembre, une tribune intitulée « Dé-
fendre l’apprentissage, c’est défendre la
jeunesse, les entreprises et eles territoires
du Grand Est ». Parmi les signataires figu-
rent Franck Leroy, président de la région,
des représentants des chambres consu-
laires, des organismes de formation, des or-
ganisations professionnelles et syndicales,
des entreprises, des institutions ainsi que
des ambassadeurs de l’apprentissage. Dans
le même temps, la collectivité annonce la
suspension de sa participation aux ins-
tances de gouvernance de l’emploi, de la

formation et de l’orientation qu’elle copré-
side avec l’État. Une décision destinée à
dénoncer des arbitrages bud-
gétaires jugés « brutaux » et
pris sans concertation.
Selon la Région, les finance-
ments de l’État consacrés au
Pacte régional d’investisse-
ment dans les compétences sont passés de
60 M€ initialement attendus à 40 M€ en

2026. Les 36 M€ prévus pour 2027 ne se-
raient pas reconduits. La dotation destinée

aux centres de formation
d’apprentis (CFA) a, elle, dimi-
nué de 17,1 M€ à 7 M€, puis à
2,1 M€ en 2026. Elle doit dis-
paraître totalement en 2027.
Cette enveloppe contribue

notamment à financer l’équipement, les
travaux et les plateaux techniques des CFA.

Sa suppression pourrait donc peser sur les
conditions de formation et la capacité des
établissements à répondre aux besoins des
entreprises. Le gouvernement assure tou-
tefois que la fin de cette dotation ne signifie
pas l’arrêt du financement de l’apprentis-
sage. Il met en avant un fonds de soutien
aux CFA en difficulté et le maintien des
aides à l’apprentissage.
Pour les signataires, la formation profes-
sionnelle demeure un levier essentiel 
d’insertion, particulièrement pour les de-
mandeurs d’emploi les moins qualifiés.
L’apprentissage offre aux jeunes une quali-
fication, une première expérience et un
accès direct à l’emploi. Il répond aussi aux
difficultés de recrutement de nombreux
secteurs du Grand Est. Selon la collectivité,
réduire les financements reviendrait à 
fragiliser l’ensemble de l’écosystème régio-
nal : CFA, organismes de formation, entre-
prises, partenaires sociaux, collectivités,
jeunes et demandeurs d’emploi. Dans ce
contexte, le président du conseil régional,
Franck Leroy, affirme que le Grand Est 
« continuera à prendre ses responsabilités
pour l’emploi, pour la jeunesse et pour les en-
treprises ».

J.D

Franck Leroy, président du Grand Est, lors d’une visite au lycée Roosevelt, en 2025. © l'Hebdo du Vendredi

Des crédits 
en forte baisse
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Plus de cent formations,  
39 lycées partenaires et  
390 apprentis accompagnés :  
le CFA de l'académie de Reims  
du GIP FCIP, affiche des résultats 
qui confortent son modèle  
d'apprentissage en lycée.  
Avec une promesse tenue :  
personne ne reste au bord  
du chemin.

D evenir apprenti sans quitter son lycée, sa 
classe et ses repères : le CFA de l'acadé-
mie de Reims en a fait sa marque de fa-

brique. Les résultats de la session viennent de 
tomber, et ils donnent raison à ce dispositif de par-
cours sécurisé. Tous diplômes confondus, le taux 
de réussite atteint 92,38 %, avec plus de 95 % au 
CAP, 92 % au BTS et 91 % au baccalauréat pro-
fessionnel. En fin de parcours, 97 % des apprentis 
se déclarent satisfaits. L'offre est large : plus de cent 
formations ouvertes, dont 81 actives cette année, 
du CAP au BTS. On y croise les filières les plus 
demandées, du commerce à l'industrie, comme des 
spécialités plus confidentielles, à l'image de l'ébé-
nisterie, de la métallerie ou du métier de fleuriste. 
De quoi permettre à chacun de suivre ce qui le mo-
tive vraiment. 

Une sécurité qui fait ses preuves 
Le passage du statut d'élève à celui d'apprenti peut 

se faire en cours d'année, sans repartir de zéro. 
Mais la force du modèle tient surtout à ce qu'il pré-
voit quand les choses tournent mal. En cas de rup-
ture de contrat, le jeune retrouve son statut d'élève, 
dans la même classe et avec le même emploi du 
temps. Derrière ce filet, quatre conseillers appren-
tissage quadrillent le territoire, un par département, 
dont un conseiller dédié au handicap qui, nou-
veauté de cette rentrée, peut accompagner aussi les 

apprentis en situation de handicap sans reconnais-
sance RQTH. 
Tous prennent le temps, en lien avec le lycée d'ac-
cueil, de connaître chaque apprenti et d'ajuster son 
parcours. « Nous sommes là pour accompagner les 
apprentis dans leur changement de statut », ré-
sume la responsable du département apprentissage. 
Un maillage territorial loin d'être anecdotique. En 
restant proche de l'entreprise comme de la famille, 

il sécurise et satisfait l'apprenti, son employeur, son 
lycée et sa famille.  

S'engager à son rythme
Côté calendrier, la souplesse reste de mise :  
une première année d'apprentissage peut se signer 
tout au long de l'année, une dernière année jusqu'en 
décembre. Le contrat, lui, peut se conclure en 
quelques jours, parfois après plusieurs semaines de 
maturation. Et l'histoire ne s'arrête pas au diplôme : 
nombre d'apprentis décrochent un emploi avant  
la fin de leur contrat, et beaucoup restent dans  
l'entreprise qui les a formés. 
Pour se lancer, il suffit de contacter le référent de 
son lycée. Les conseillers rencontrent aussi les 
jeunes et leurs familles lors des journées portes ou-
vertes des établissements partenaires, des forums, 
foires et salons. Ces rendez-vous offrent autant 
d'occasions d'échanger librement. Car un parcours 
d'apprentissage débute presque toujours par une 
simple conversation.

PUBLIREDACTIONNEL

Apprenti sans quitter son lycée,  
la formule qui réussit

GIP FCIP 
17 bd de la Paix, 51100 Reims - 03 26 61 20 74 

Site : www. gipfcip-reims.fr 
Email : cfa@ac-reims.fr
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LE GRAND EST DÉNONCE 
LE DÉSENGAGEMENT DE L’ÉTAT



Ensemble, faisons
évoluer votre avenir
avec le GRETA CFA de la Marne

03 26 84 55 40 contact@gretamarne.com www.gretamarne.com
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Après son succès à Orléans,
Châlons-Reims se méfie de Denain

BASKET-BALL ELITE 2

L e Champagne Basket a
frappé d’entrée en Élite 2.
Samedi 26 septembre, les

Champenois ont décroché une vic-
toire bonus (84-88 a.p.) sur le par-
quet d’Orléans, pourtant présenté
comme l’un des épouvantails de la
division et soutenu par plus de
6 000 spectateurs au CO’Met.

Une perf collective, 
portée par Vitale-Boiteux

Amputés de deux joueurs, Dimitri
Radnic et Alexandre Bouzidi, les
protégés d’Éric Batecheky ont tenu
leur rang. Menés une grande partie
de la rencontre, ils n’ont jamais
lâché, avant de s’imposer après cinq
minutes de prolongation. Valentin
Vitale-Boiteux a signé une perfor-
mance majeure avec 27 points, tandis que Djordje Milosevic ajoutait 14 points et 10 rebonds, inscrivant
notamment les six derniers points champenois en prolongation.
Ce succès oblige désormais les Champenois à ne pas se manquer pour leur première sortie à domicile
de la saison. Rendez-vous ce vendredi 2 octobre à 20 h à la Reims Arena face à Denain, qui a également
remporté son match d’ouverture en s’imposant face à Blois (87-76). La méfiance sera de mise : Denain
a déjà éliminé le Champagne Basket en 64es de finale de la Coupe de France, le 15 septembre au
complexe René-Tys de Reims (80-88). Les deux équipes se connaissent donc bien, et l’enjeu est de
taille pour confirmer cette entame de championnat pleine de promesses.

Julien Debant

Avec 14 points et 10 rebonds face à Orléans, l'apport 
de Djordje Milosevic a été très précieux. © Champagne 
Basket

www.thienot-notaires.fr

ETUDE THIENOT ET ASSOCIES
23 rue Libergier - REIMS

03 26 04 38 99 - thienotimmobilier.51046@notaires.fr

REIMS - SECTEUR RUE DE CERNAY
Dans une rue calme, une charmante maison de 140 m² au sol, avec extérieur, 
comprenant un couloir desservant un salon, une cuisine aménagée avec coin repas, 
une buanderie et une véranda donnant sur l'extérieur. Au premier étage, deux 
chambres, un bureau, une salle de bains et WC. Au deuxième étage, une grande 
chambre parentale avec salle de bains et WC. Une cave. Un bel extérieur exposé 
sud-ouest avec abri de jardin et point d'eau. Chauffage individuel au gaz. Fenêtres 
en pvc. CLASSE ÉNERGIE : D. CLASSE CLIMAT : D.  

PRIX : 397 000 € HONORAIRES DE NÉGOCIATION CHARGE VENDEUR 

REIMS - RUE DE TAISSY
En exclusivité, dans une résidence des années 70, au 8e et dernier étage,  
un appartement 3 pièces lumineux de 59 m² habitables comprenant une entrée, 
une cuisine équipée de 9,50 m², un séjour-salon de 26,54 m² avec vue agréable,  
un WC, une salle de bains spacieuse sol carrelé avec douche et vasque, une cham-
bre de 9,60 m², un rangement de 3 m². Un cellier au rdc. Un parking aérien.  
Fenêtres en PVC avec volets électriques. Charges de copropriété : 774 €/ trimestre. 
(ascenseur, eau, chauffage, entretien). 
CLASSE ÉNERGIE : D. CLASSE CLIMAT : D.  
  

PRIX : 129 000 € HONORAIRES DE NÉGOCIATION CHARGE VENDEUR 

REIMS 
PROCHE BOULEVARD ROBESPIERRE

Au sein de la résidence Saint-Benoît, un appartement de trois pièces au quatrième 
étage avec ascenseur comprenant une entrée, une cuisine semi-ouverte sur  
un séjour/salle à manger, balcon, une chambre, une salle de bains et WC. Une place 
de parking sécurisée. Une cave. Chauffage individuel au gaz. Fenêtres en PVC 
double vitrage. Charges de copropriété : 213€/trimestre.  
CLASSE ÉNERGIE : D. CLASSE CLIMAT : D.  

PRIX : 139 200 € HONORAIRES DE NÉGOCIATION CHARGE VENDEUR 

LES FRAIS DE NOTAIRES. Tarif concernant les frais de location dont la prestation de négociation est assurée par un notaire. Honoraires de négociation bail d’ha-

bitation : un mois et demi de loyer (en vertu du décret 2007-387 du 21/03/2007). Ce tarif s’applique à toutes les offres de locations faites par des notaires dans les

pages suivantes. Pour la vente : les prix s’entendent émoluments négociation compris selon décret n° 93.1060 du 9/9/1993,  barème fixé à 5% jusqu’à 45735€ et

2,5% HT au dessus de 45735€ (TVA 20%).

www.immonot.com - www.immobilier.notaires.fr
Nos annonces en temps réel : www.pinteaux-lingat-croison.notaires.fr  

D. PINTEAUX • P. LINGAT • F. CROISON 
4, bis rue J. Monod  

TINQUEUX - 03 26 08 28 28

SACY / ENSEMBLE IMMOBILIER
Au cœur du vignoble, découvrez cet ensemble immobilier  
entièrement à rénover. Il se compose d’une maison princi-
pale complétée par deux bâtiments indépendants ainsi 
qu’un chartil. L’ensemble développe une surface au sol 
totale de 441,14 m², offrant de nombreuses possibilités 
d’aménagement selon vos projets. 
CLASSE ÉNERGIE : D. CLASSE CLIMAT : B. 
Ref. : 51067-230

325 900 €

TINQUEUX - APPARTEMENT
Dans une résidence avec ascenseur, cet appt dispose d’un 
véritable atout : chacune des pièces dispose de sa propre 
loggia, offrant ainsi de nombreux espaces extérieurs et une 
agréable ouverture sur l’extérieur. Il se compose d’un salon, 
salle à manger, cuisine, 3 chambres dont une avec dressing, 
salle de douche, WC, multiples loggias. Une place de 
parking en sous-sol et une cave. 
CLASSE ÉNERGIE : D. CLASSE CLIMAT : D. 
Ref. : 51067-249

189 500 €

TINQUEUX - MAISON
Maison indépendante d'une surface de 166m² au sol avec  
jardin et sous-sol. Le rez-de-chaussée se compose d'une entrée, 
d'un vaste salon-séjour avec insert, d'une cuisine aménagée et 
équipée, 2 chbres, une salle de douches et une buanderie.  
A l'étage, découvrez un palier d'env 30m², 2 chambres et  
une salle de bains.  
CLASSE ÉNERGIE : D. CLASSE CLIMAT : D.  
Ref. : 51067-214

409 100 €

LES NOTAIRES vous proposent

Finale des Internationaux de Reims 
ce dimanche 4 octobre

TENNIS

D émarrés dimanche 27 septembre, les Internatio-
naux de tennis féminin de Reims Champagne se

poursuivent jusqu’au dimanche 4 octobre, au Centre
de Ligue (81, avenue de l’Europe, Reims). Ce tournoi,
doté de 30 000 $ (26 000 €) et inscrit au circuit mon-
dial professionnel féminin ITF World Tennis, cette
compétition réunira 32 joueuses, généralement classées
entre la 200e et la 1 000e place mondiale. Ce vendredi
2 octobre, à 11 h, les amateurs de balle jaune ont ren-
dez-vous avec les quarts de finale, puis avec la finale
du double. Le lendemain, les demi-finales démarreront
à 14 h, puis la finale aura lieu dimanche, à 15 h. En parallèle, l’ancienne numéro 29 mondiale, Sarah Pit-
kowski, marraine de cette sixième édition, donnera une conférence, samedi 3 octobre, à 10 h.

Les Internationaux de Reims ont débuté 
le 27 septembre. © Alain Lantreibecq

Encore une semaine de trêve 
pour le Stade de Reims

FOOTBALL L2

L es Rémois, 3es de Ligue 2, sont au repos
forcé depuis leur match nul face à Mont-

pellier (1-1), le 18 septembre, en raison de la
trêve internationale. 
Sept membres du groupe professionnel, ou
qui le fréquentent régulièrement, ont été
convoqués par leur sélection internationale :
Arone Gadou (France U18), Daouda
Guindo, Martial Tia (Mali), Samuel Kotto
(Cameroun), Jean-Tryfose Mambuku (Italie
U19), Chamsedin Kouranfal (Maroc U23) et
Manzur Okwaro (Kenya). Ils rejoindront pro-
gressivement leurs partenaires dans le cou-
rant de la semaine prochaine pour préparer le déplacement à Nantes (15e), programmé samedi 10 octobre. 
Avant cela, un match amical à huis clos se déroulera ce vendredi 2 octobre, à 14 h, face aux Belges
d’Anderlecht.

S.K

Sept Rémois du groupe pro ont été convoqués par
leur sélection. © l'Hebdo du Vendredi



Cette semaine LES NOTAIRES vous proposent
LES FRAIS DE NOTAIRES. Tarif concernant les frais de location dont la prestation de négociation est assurée par un notaire. Honoraires de négociation bail d’habitation : un mois et demi de loyer (en vertu du décret 2007-387 du 21/03/2007).  

Ce tarif s’applique à toutes les offres de locations faites par des notaires dans les pages suivantes. 

OFFICE NOTARIAL DE LA PORTE DE MARS 
Antoine BOUQUEMONT et Marie-Florence ZAMPIERO BOUQUEMONT

5 boulevard Desaubeau - REIMS
Immobilier : 03 26 47 83 36 - Négociation : marie-pierre.mayette.51050@notaires.fr

immobilier.notaires.fr - officedelaportedemars-reims@notaires.fr

APPARTEMENTSMAISONS

�montigny sur vesle : 
Parcelle arborée de 3.800 m² à usage de terrain de loisir, de verger, ou potager.  
Idéal pour un maraicher 
réf. 4455      prix : 45.000 euros

TERRAINS

�Boulevard de la paix : 
Dans résidence sécurisée, emplacement de parking extérieur.  
réf.4206       prix : 14.000 euros

PARKING

� Witry les reims :
En retrait de la rue, maison de 5 pièces en parfait état avec cour sur le devant et un jardin à l'arrière. 
Elle est composée d'une entrée distribuant une pièce de vie avec cuisine ouverte, un toilette,  
une véranda. A l'étage, un palier desservant 3 chambres et une salle de douche. 
Au sous-sol, une buanderie, un garage avec un accès direct à la maison.  
Classe énergie : F 
réf.4475     prix : 262.000 euros

� rilly la montagne :
Ensemble immobilier composé de 2 maisons de village à rénover en totalité avec cour et jardinet.  
Garages et dépendances. Maison principale de 5 pièces principales, composée d'une entrée  
desservant un séjour, une cuisine, une salle de bains, 4 chambres et 3 grands greniers 
aménageables. 2nde maison de 3 pièces principales, composée d'une entrée desservant une pièce, 
2 chambres. Cave.  
Classe énergie : non soumis  

      prix : 210.000 euros

� montigny sur vesle : 
Sur une parcelle arborée d'une superficie de 6.200 m² dont une partie est constructible,  
très agréable maison de 3 pièces avec garage attenant. Elle est composée d'un séjour avec  
une cuisine ouverte donnant sur la terrasse, une chambre, une salle de bains et un toilette.  
Au-dessus une mezzanine aménageable.  
Classe énergie : Non soumis  
réf.4477        prix : 250.000 euros

� Berru : 
Sur une parcelle arborée de 771 m², maison sur sous-sol total de 6 pièces avec piscine.  
Maison indépendante, composée d'une entrée desservant une cuisine aménagée, un séjour avec 
cheminée, 3 chambres dont une au rez de chaussée, un bureau, une pièce, une salle de bains.  
Au sous-sol, une salle de jeux, une cuisine d'été, un cellier, une chaufferie. Vaste garage indépendant.  
Classe énergie : F  
réf. 4458      prix : 314 000 euros

� secteur rue du cHamp de mars/ Jacquart :  
Grand appartement de 3 pièces avec jardinet à usage d'habitation ou professionnel, situé dans une 
petite copropriété avec peu de charges. Il est composé d'une entrée desservant un séjour, une salle à
manger, une cuisine, une salle de bains, un toilette, une chambre. 3 grandes caves et un garage.  
Appartement très lumineux et fonctionnel un garage.  
Classe énergie : F  
réf : 4406      prix : 179.000 euros

� saint marceaux : 
Résidence sécurisée, appartement de 4 pièces avec balcon donnant sur des espaces verts, composé
d'une entrée desservant un séjour, une salle à manger donnant sur le balcon, une cuisine aménagée, 
un dégagement distribuant 2 chambres, une salle de bains, un toilette et de nombreux rangements. 
cave et parking. 
Classe énergie : D  
réf.4470        prix 200.000 euros

� clairmarais : 
Dans résidence récente, Appartement de 3 pièces avec terrasse et parking couvert. 
Il est composé d'une entrée avec placard, une cuisine aménagée ouverte sur le séjour donnant  
sur une terrasse orientée au sud, 2 chambres, une salle de bains. 
Appartement très agréable  
Classe énergie : C 
réf.4479      prix : 246.500 euros

� secteur rue de neufcHâtel :
Sur une belle parcelle arborée de 615 m², ensemble immobilier composé de 2 maisons avec garages 
Maison principale de 9 pièces, composée d'une entrée desservant une cuisine, un séjour donnant  
sur la terrasse, une salle à manger, 7 chambres, 2 salles de bains et 2 greniers aménageables.  
Un sous-sol total distribuant une cave, une remise, un atelier et le garage pour plusieurs voitures.  
En fond de parcelle, Maison de 4 pièces principales avec un garage attenant.  
Classe énergie : E 
réf. 4466        prix : 450.000 euros

� secteur rue de BétHeny : 
Maison de 5 pièces à rénover avec jardin, composée au rez de chaussée d'une entrée desservant 
la cuisine, le séjour , les toilettes, la salle de bains.  
Au 1er étage: un palier distribuant 4 chambres avec placards. Cave et garage  
Classe énergie : non soumis  
réf.4474         prix : 205.000 euros

� BetHeny :
Maison ancienne de 5 pièces avec jardin donnant sur 2 rues, composée d'une véranda à usage  
d'entrée desservant la cuisine, une arrière-cuisine, la salle de bains, les toilettes, la salle à manger et 
le séjour. 
A l'étage : un palier distribuant 2 chambres dont une en enfilade, une pièce mansardée. Cave 
Une dépendance attenante, un garage indépendant 
réf. 4483             prix : 231.000 euros � secteur saint remi : 

Très jolie maison de vile de 9 pièces principales ayant conservée le charme de l'ancien avec un                    
jardin sans vis à vis. Elle est composée d'une belle entrée distribuant un salon parqueté, un séjour, une 
cuisine, une arrière cuisine donnant sur le jardin, de 6 chambres dont 2 avec un point d'eau, une salle 
de bains, une salle de douche, un cabinet de toilettes, un grenier aménagé.  
Au sous-sol, une cave à vins, un atelier, une chaufferie.  
Possibilité d'acquérir un garage à proximité. 
Classe énergie : D  
réf.4469                                                                                                             prix : 640.000 euros

� cHarles arnould : 
Maison neuve de 7 pièces avec jardin et terrasse à chaque étage. Garage et chartil. 
Elle est composée d’une belle entrée distribuant la pièce de vie avec la cuisine aménagée d'environ 
46m² ouverte sur la terrasse, un ,toilette et un dressing. 
A l'étage : un palier desservant 4 chambres dont 2 donnant sur une terrasse, une salle de bains,  
un toilette et la buanderie. Au-dessus :  la partie privative distribuant une chambre avec terrasse,  
un dressing, la salle de bains et toilettes. Garage attenant et chartil 
Classe énergie : A 
réf.4480                                                                                                          prix : 625.000 euros

� Hyper centre ville, à proximité de la gare : 
Très beau particulier ayant conservé le charme de l'ancien (parquet, cheminées, moulures... )  
avec jardin arboré et 2 garages. Il est composé au rez de chaussée, d'un hall d'entrée distribuant  
3 pièces, une cuisine, une véranda avec vitraux.  
Au 1er étage, un vaste palier desservant : 4 pièces, nombreux rangements, une salle de douche au 
2nd étage, un palier, 2 pièces, une salle d'eau, une remise, 2 rangements.  
Au-dessus : un grand grenier aménageable  
Au sous-sol : une chaufferie, un cellier et 2 caves 
Classe énergie : C  
réf. 4460       prix : dossierà l'etude

EXCLUSIVITE CENTRE CATHEDRALE à deux pas de la Place du Forum, appartement de quatre 
pièces principales avec cachet, au 2ème étage d'un bel immeuble ancien. Environ 85 m² ha-
bitables comprenant un double séjour de 31 m², cuisine meublée, deux grandes chambres, 
Wc et salle de bains avec baignoire et douche. Cave. Chambre de service de 10 m². Copropriété 
et appartement bien entretenus. Chauff individuel au gaz. Charges annuelles d'environ 1400 €. 
Classe énergétique : E. Honoraire charge vendeur.                                                Prix : 385 000 €

EN EXCLUSIVITE RUE DE VESLE. Un appartement de trois pièces principales situé au 2ème 
étage sans ascenseur. Surface habitable d'env 61 m² comprenant : Entrée, séjour/cuisine meublée 
donnant accès au balcon. Deux chambres et SDD/Wc. Une cave. Ensemble très agréable et 
lumineux. Charges annuelles : 788 € - Honoraire charge vendeur. Classe Energie : D 

Prix : 230 000 €

3 PIECES - AVENUE DE LAON - 83m² - Appt cpt entrée, cuisine équipée (plaque gaz, four et 
hotte), séjour avec balcon, dégagement, deux chambres avec placards, salle de douche, wc. 
Cave. Garage en sous-sol. Chauffage Individuel Gaz. Classe Energie : D. Libre. 
Loyer CC : 795 € Dont charges : 60 € Dont TOM : 15 € Dépôt de garantie : 720 € 
Honoraires charge locataire : 586.34€ Dont 249€ TTC pour état des lieux

Barème des honoraires de négociation :
Les honoraires de négociation sont réglés par le vendeur. 

Tarification TTC : 

Prix inférieur ou égal à 50 000 € : 

Montant forfaitaire maximum de 5 000 € TTC

Prix supérieur à 50 000 € : 

4% TTC + forfait maximum de 4 000€ TTC

Tarification Location :
(émoluments partagés par moitié bailleur et preneur) 

Emoluments: ½ loyer HT 
Emoluments cautions: ¼ de l’émolument HT 
Emoluments de formalités:170 € HT environ 

(selon les caractéristiques du bien)  
Etat des lieux : 5€ HT/m2 

Honoraires : Négociation : ½ loyer HT à la charge du bailleur 
Gestion mensuelle : 7% HT des encaissements (hors dépôt de garantie)

EXCLUSIVITÉ MAISON REIMS (axe Witry les Reims) de construction récente et traditionnelle. 
Rdc comprenant un séjour/salon de 34 m², une cuisine équipée donnant sur le jardin clos et 
sans vis-à-vis, arr cuis, une chambre avec salle de douche/wc. A l'étage : deux chambres et 
SDB/wc. Environ 100 m² habitables. Parking devant la maison. Chauffage par pompe à chaleur 
(neuve).Huisseries PVC. Ensemble en bon état général, dans une rue calme. DPE en cours. 
Honoraire charge vendeur.                                         Prix : 262 000 €

EXCLUSIVITE MERFY maison indépendante sur 500 m² de terrain, de six pièces principales sur 
deux niveaux. Sous/sol total. Garage et parking. Environ 127 m² habitables. Rdc comprenant 
entrée, cuisine spacieuse de 15 m² sur un séjour de 41 m², Wc. A l'étage : quatre chambres, 
SDB et Wc. Chauffage électrique. Classe énergie : D. Honoraire charge vendeur.  

Prix : 330 000 €

CENTRE-VILLE - SECTEUR FORUM - Emplacement recherché. Maison de ville d'environ 220 m² ha-
bitables avec garage, terrasse/loggia et de beaux volumes, offrant un beau potentiel après rénovation. 
Elle comprend au rez-de-chaussée une entrée, un séjour, un salon, une cuisine, une salle de bains et un 
WC ; au premier étage, un séjour, un salon et une cuisine avec accès à la terrasse/loggia ; au deuxième 
étage, deux chambres, un bureau, une salle de bains et un point d'eau ; au dernier étage, deux chambres 
et une salle de bains. Deux caves, dont une voûtée. Ensemble à rénover entièrement. Chauffage au 
fioul. Classe énergie : G. Honoraires à la charge du vendeur.                                             Prix : 590 000 €

MAISONS

SAINT REMI, appartement de quatre pièces, avec balcon (11 m²), de 87 m² habitables, en étage avec 
ascenseur offrant une belle vue dégagée. Séjour/salon 31,35 m², cuisine, deux chambres, SDD et Wc 
séparé. Cave. Parking extérieur privatif. Charges annuelles d'environ 2900 € tout compris (chauff eau 
ch et fr). Classe énergie : D. Honoraire charge vendeur.                                                     Prix : 197 000 €

                                             APPARTEMENTS                                                       LOCATION
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Agenda
SPECTACLES
VENDREDI 9 ET SAMEDI 10 OCTOBRE
MAIS N’TE PROMÈNE DONC PAS TOUTE NUE
Cabaret circassien.
Ven9 et sam 10 octobre, à 19 h 30 – Tarif : 5 €
Cirque de Châlons

MERCREDI 14 OCTOBRE
PHÈDRE !
Fausse conférence sur les tragédies classiques
ou vraie lecture de la plus grande 
pièce de Racine.
À 20 h 30 – Tarifs : 6 à 26 € - La Comète, Châlons

VENDREDI 23 OCTOBRE
TU M’AIMES
Sortie de résidence de la Cie La Meute.
À 19 h – Gratuit sur réservation - Palc, Châlons

CONCERTS
SAMEDI 3 OCTOBRE
SANTA MARIA
Chants mariaux de l’arc méditerranéen 
par l’ensemble La Soubirane.
À 20 h 30 – Tarifs : 15/20 € - La Comète, Châlons

LES AMIS DES ORGUES DE CHÂLONS
 Un concert de musique baroque du 17ème et
18ème siècle avec orgue, clavecin et hautbois
organisé conjointement avec les Amis de Jean
Talon.
À 16 h – Tarif : 15 € (-16 ans gratuit) 
Collégiale Notre-Dame en Vaux de Châlons

SAMEDI 17 OCTOBRE
CHANSON – LAURENT VOULZY
« Rockollection », « Belle-Île-en-Mer », 
« Cœur grenadine », etc. Après plusieurs 
tournées intimistes dans les églises et 
les cathédrales de France, Laurent Voulzy 
revient sur scène avec un nouveau 
spectacle.
À 20 h - Tarifs : de 50 à 66 € - Capitole, Châlons

LOISIRS
SAMEDI 3 OCTOBRE
RENCONTRE AVEC ARNAULT COHEN
L’auteur signe dans « 365 jours avec ma fille »
(Hello Ed.) les tribulations d’un papa.
À partir de 15 h- Entrée libre 
Librairie du Mau à Châlons

DU LUNDI 5 AU DIMANCHE 11 OCTOBRE
FESTIVAL WAR ON SCREEN

Le 14e festival international de cinéma 
aborde les conflits dans le monde à travers
tous les genres et tous les arts : films 
(compétitions officielles, sessions jeune public,
séances spéciales), débats, ateliers, etc.
Tarifs : 7,50 € la place, 27,50 € la carte 5 séances, 
50 € le pass festival (tarifs réduits : 5, 20 et 38 €) 
 A Châlons et alentours

SAMEDI 10 OCTOBRE
LES PRÉSIDENTS DE LA RÉPUBLIQUE 
À CHÂLONS
Visite guidée sur les traces de de Louis-Napo-
léon Bonaparte à Emmanuel Macron.
À 14 h 30 - Tarifs : 4/8 €
Départ de l’Office de tourisme de Châlons

JOURNÉE DES DYS
Conférence et ateliers de découverte
et sensibilisation aux troubles DYS.
Entrée libre - Médiathèque Pompidou, Châlons 

DIMANCHE 11 OCTOBRE
SAINT-MEMMIE EN CITROUILLE
Spectacle pour le jeune public 
(14 h 30 et 16 h), concours de sculpture 
sur citrouille et de déguisements (16 h 15),
tout au long de l’après-midi 
des ateliers manuels.
À partir de 14 h 30 – Entrée libre 
Jardin de l’hôtel de ville, Saint-Memmie

DU VENDREDI 16 AU DIMANCHE 18 OCTOBRE
7E EUROPEAN TATTOO SHOW
Grand rassemblement de tatoueurs français
et européens, stands, animations et spectacles
associés. 
Ven de 12 h à 22 h, sam 10 h à 22 h et dim 10 h à 19 h 
Tarifs : pass 1 jour 10 €, 2 jours 15 €
(gratuit pour les moins de 12 ans) 
Capitole en Champagne, Châlons

SAMEDI 17 OCTOBRE
CONTES ET GOURMANDISES 
AU FIL DES RUES
Parcours dans le centre historique ponctué de
trois contes en lien avec la thématique de la
visite.
À 14 h 30 - Tarifs : 4/8 €
Départ de l’Office de tourisme de Châlons

DIMANCHE 18 OCTOBRE
HALLE DES ARTS
Rendez-vous avec les créateurs 
et artisans locaux en cœur de ville : 
sculptures, peintures, bijoux, accessoires 
de mode, céramique, etc.
De 10 h à 18 h - Entrée libre 
Halles du marché couvert, Châlons

EXPOSITIONS
JUSQU’AU SAMEDI 24 OCTOBRE
L’IMAGINARIUM
Aquarelles de Catherine Jouanne et créations
de Séphora Gorgeot-Drillon

Entrée libre - Office de Tourisme, Châlons

DU DIMANCHE 11 AU DIMANCHE 25 OCTOBRE
81E SALON D’AUTOMNE ART VIVANT
Exposition de peintures, gravures, 
photographies par les adhérents 
d’Art Vivant
Entrée libre - Prieuré de Vinetz, Châlons

JUSQU’AU SAMEDI  2 JANVIER
À LA RECHERCHE DES CHALONNAIS
Enquête sur le quotidien des Châlonnais
 d’autrefois à travers leurs livres, 
avec visites guidées.
À 7h33. Entrée libre - Médiathèque Pompidou, Châlons 

JUSQU’AU VENDREDI 30 AVRIL
EXPOSITION 
CABU RACONTE SON HISTOIRE DE L’ART

Une exposition de 69 dessins de Cabu, 
inspirés par les grands maîtres de l’art 
qu’il admirait : Delacroix, Picasso, 
Rembrandt, Botticelli, etc.
Entrée libre - Duduchothèque, Châlons

Le papier s’invite en folie 
à la médiathèque Pompidou

ANIMATIONS

A près deux premières éditions couronnées
de succès, Biblis en folie revient du 2 au 4
octobre. Organisé par le ministère de la

Culture, ce rendez-vous national met à l’honneur les
bibliothèques et médiathèques, avec plus de 3 000
animations gratuites proposées partout en France.
Lectures, spectacles, ateliers, expositions, jeux et
rencontres permettront au public de découvrir ces
lieux culturels autrement.

Jaspage, linogravure 
et écriture à la plume

À Châlons, la médiathèque Pompidou proposera
une journée placée sous le signe du papier, le samedi
3 octobre, de 10 à 18 h. Baptisée « Le papier en folie
», la manifestation réunira des activités créatives et
des rendez-vous autour du patrimoine, de l’image et
du numérique. Les plus jeunes pourront participer,
le matin, à un atelier de création de cartes animées,
de 10 h à 11 h 30, dans l’espace jeunesse. L’après-
midi, ils pourront s’initier à l’écriture à la plume métallique, fabriquer un marque-page ou encore réaliser un sac en
papier et s’essayer au scrapbooking. Ces activités seront proposées de 14 h 45 à 18 h.  Plusieurs ateliers s’adresseront
également à tous les publics. De 15 h à 17 h, les participants pourront découvrir le jaspage, technique de décoration du
papier, ou la linogravure. À 16 h, un atelier de carte animée destiné aux plus grands sera organisé dans l’Aire numérique. 
La programmation fera aussi la part belle au patrimoine châlonnais. L’animation « À la recherche des Châlonnais :
livres et traces cachés du passé » invitera le public à explorer les collections de la médiathèque et les histoires conservées
dans ses rayonnages. Deux séances sont prévues, à 15 h 30 et 17 h, dans la galerie d’exposition. Une présentation de
« PAPIER.1 » sera par ailleurs proposée à 14 h. Entre création manuelle, découverte des collections et expérimentations
numériques, cette journée entend montrer que la médiathèque est bien plus qu’un lieu consacré aux livres.

J.D
4 Infos au 03 26 26 95 32

Créée en 2024, Biblis en folie met à l’honneur
les bibliothèques et médiathèques. © DR
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La musique baroque à l’honneur à Notre-Dame-en-Vaux
Les Amis des Orgues de Châlons-en-Champagne et les Amis de Jean Talon
proposent un concert samedi 3 octobre, à 16 h, à la collégiale Notre-
Dame-en-Vaux. Au programme, des œuvres de musique baroque des XVIIe
et XVIIIe siècles, interprétées à l’orgue, au clavecin et au hautbois. L’entrée
est fixée à 15 € pour les personnes de plus de 16 ans.

20 000 livres à chiner à l’Épine
Ce dimanche 4 octobre, la Bouquinerie de l’Épine, installée 30, allée du
Château, ouvre ses portes de 10 h  à 18 h sans interruption. Près de 20
000 volumes classés (livres, mais aussi CD, DVD et jeux) y sont proposés à
la vente.

« L’Imaginarium » s’installe à l’Office de tourisme
L’Office de tourisme de Châlons accueille, à partir du lundi 5 octobre, l’ex-
position « L’Imaginarium ». Jusqu’au 24 octobre, elle réunit les aquarelles
florales de Catherine Jouanne et les créations textiles de Séphora Gorgeot-
Drillon (« Les P’tites Choses de Séphora »). Des rencontres avec les artistes
sont prévues à l’occasion de cette exposition gratuite, ouverte aux horaires
de l’office, 3, quai des Arts.

EN BREFEN BREF

Arnault Cohen dédicace ses « 365 jours 
avec ma fille » à la librairie du Mau

LIVRE

S amedi 3 octobre, de 15 h à 18 h, Arnault
Cohen, journaliste et rédacteur en chef de

L'union, sera en dédicace à la Librairie du Mau.
L’auteur y présentera et signera son livre « 365
jours avec ma fille », publié chez Hello Édi-
tions. Avec humour et tendresse, il y raconte les
tribulations quotidiennes d’un papa, entre dé-
couvertes, petits défis et grands moments de
complicité.

© V.Cabut

© DR
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MEGA CGR MAJESTIC
2 Rue A. Fresnel - Châlons 

Du vendredi 2 au mardi 6 octobre 2026

AVENGERS ENDGAME EXTENDED Ven 16h10,
19h40 (3D) - Sam 10h30, 17h05 (3D), 20h35 - Dim
10h30, 13h30, 19h40 (3D) - Lun 16h10 (3D), 19h40 -
Mar 16h10, 19h40 (3D)

CARS QUATRE ROUES Sam 10h45, 13h30, 16h00 -
Dim 10h45, 13h30, 16h00

DÉLIVRE-NOUS DU MAL Dim 18h00 - Lun 20h15

DIGGER Ven 13h40, 16h15, 19h30, 22h10 - Sam
10h50, 13h40, 16h15, 19h30, 22h10 - Dim 10h50,
13h40, 16h15, 19h30 (VO) - Lun 13h40, 16h15, 19h30 -
Mar 13h40, 16h15, 19h30

HEART OF THE BEAST Ven 13h40, 15h50, 18h00,
20h10, 22h20 - Sam 13h40, 15h50, 20h10, 22h20 -
Dim 14h00, 18h15, 20h10 - Lun 13h40, 15h50, 18h00,
20h10 - Mar 13h40, 15h50, 18h00, 20h10 (VO)

INSIDIOUS : L'INVASION DU LOINTAIN Ven
22h20 - Sam 22h20

JUSTIN LE JUSTE Ven 13h30, 15h50, 20h20 - Sam
13h30, 15h50, 20h20 - Dim 13h30, 15h50, 20h20 - Lun
13h30, 15h50 - Mar 13h30, 15h50, 20h15

KRAKEN Ven 13h50, 18h00, 20h00, 22h00 - Sam
13h50, 18h00, 20h00, 22h00 - Dim 13h50, 18h00,
20h00 - Lun 13h50, 18h00, 20h00 - Mar 13h50, 18h00,
20h00

L'ABANDON Sam 18h00 - Dim 16h10

L'ODYSSÉE Ven 13h30 - Sam 19h50 - Dim 19h50 - Lun
13h30 - Mar 16h30

LES ENSORCELEUSES 2 Sam 10h45 - Dim 10h45

LES HÉROS DU LOUVRE Ven 14h00 - Lun 14h00

LES MISÉRABLES Dim 14h45, 15h00

PACIFICTION : TOURMENT SUR LES ÎLES Sam
14h00 - Mar 13h30

PRESSURE Ven 14h00, 16h10 - Sam 11h00 - Dim
11h00 - Lun 14h00, 16h10 - Mar 14h00, 16h10

RESIDENT EVIL Ven 13h50, 16h00, 18h00, 20h10,
22h15 - Sam 16h00, 18h00, 20h10, 22h15 - Dim
13h50, 16h00, 20h20 - Lun 13h50, 16h00, 18h00,
20h10 - Mar 13h50, 16h00, 18h00, 20h00

SI TU PENSES BIEN Ven 18h10, 20h20 - Sam 10h55,
18h10, 20h20 - Dim 10h55, 18h10, 20h20 - Lun 18h10,
20h20 - Mar 18h10, 20h20

SPIDER-MAN : BRAND NEW DAY Ven 17h00,
20h00 - Sam 10h40, 13h40, 16h50 - Dim 10h40, 17h00
- Lun 17h00, 20h00 - Mar 13h30, 20h00

TOMBÉ DU CIEL Ven 16h00, 18h20 - Sam 16h00,
18h20 - Dim 16h00, 18h20 - Lun 16h00, 18h20 - Mar
16h00, 18h20

UN AMOUR D'ÉPOUVANTAIL Sam 10h55, 14h00
- Dim 10h55

VERITY Ven 13h45, 16h20, 19h30 (VO), 22h00 - Sam
10h50, 13h45, 16h20, 19h30, 22h00 - Dim 10h50,
13h45, 16h20, 20h20 - Lun 13h45, 16h20, 19h30 (VO) -
Mar 13h45, 16h45, 19h30

LA COMÈTE
5 Rue des Fripiers - Châlons

Du vendredi 2 au dimanche 4 octobre 2026

HISTOIRES DE LA NUIT (INTERDIT AUX
MOINS DE 12 ANS) Ven 16h00 - Sam 20h15 - Dim
18h00

SI TU PENSES BIEN Ven 18h15 - Sam 16h00 - Dim
16h00

LA VIE D'UNE FEMME Sam 18h00

SHAM (CINÉ JAPON) Ven 20h15 (VO)

FESTIVAL WAR ON SCREEN

Du 5 au 11 octobre 2026

Cinéma

www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m

Dialogue entre voix occitanes et orgue
ancien à la basilique de l'Epine

CONCERT

L a 27e saison d’Orgue &
Musiques Anciennes se
poursuit samedi 3 octobre,

à 20 h 30, à la basilique de
L’Épine, avec un concert consa-
cré aux chants mariaux de l’arc
méditerranéen.

Des chants transmis 
au fil des générations

Intitulé Santa Maria, le pro-
gramme sera porté par La Soubi-
rane, un trio de chanteuses
occitanes originaires du Quercy.
Basées entre Rocamadour, Fi-
geac et Cahors, les trois artistes
puisent dans un répertoire où se
rencontrent ferveur populaire,
mystique et poésie. Leur inter-
prétation évoquera les multiples
visages de la Vierge Marie à tra-
vers les cultures méditerranéennes : Reine du Ciel byzantine, Madone des pêcheurs napolitains, Vierge
noire des Pyrénées ou encore douce mère des campagnes occitanes.
Ces chants, transmis au fil des générations, témoignent de la richesse des traditions mariales, entre
prières, berceuses et hymnes anciens. Ils seront donnés en alternance avec les interventions de Jean-
Christophe Leclère au grand orgue Renaissance de la basilique. L’organiste s’intéressera aux grands
manuscrits européens pour clavier des XVe et XVIe siècles, offrant un dialogue entre les voix et l’ins-
trument historique.
Cette soirée est organisée en collaboration avec La Comète, scène nationale de Châlons. Le tarif
unique est fixé à 20 euros. L’entrée est gratuite pour les scolaires et les étudiants. Les réservations
sont assurées par La Comète, sachant qu'une billetterie sera également ouverte sur place à partir de
20 h.

J.D

Le programme sera porté par La Soubirane, un trio
de chanteuses occitanes.  © Thibaud Galvan
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Une douzaine d’artistes issus 
d’émissions musicales se réuniront
 le 23 octobre à Courtisols 
pour un concert solidaire 
mêlant tubes, humour, émotions 
et mises en scène.

L es amateurs de chansons populaires ont
rendez-vous vendredi 23 octobre, à 20 h,
à la salle Chaboudé de Courtisols, près

de Châlons. Une douzaine d’artistes issus
d’émissions musicales télévisées célèbres y
monteront sur scène pour un spectacle placé
sous le signe du partage, de la bonne humeur et
de la solidarité.

Vus et entendus à la télévision

Lors de ce rendez-vous, le public sera invité à
reprendre avec les artistes des airs connus de
plusieurs générations. Au programme : des
tubes d’hier, d’avant-hier et d’aujourd’hui, avec
la promesse d’un répertoire destiné à séduire les
spectateurs de tous âges. De grands classiques
de Jean-Jacques Goldman, Michael Jackson,
Daniel Balavoine, Queen, Joe Dassin, Louane
ou encore Michel Sardou pourraient ainsi ré-
sonner dans la salle.

La distribution annoncée réunit des chanteurs
repérés dans plusieurs programmes musicaux.
Violaine, Geoffrey, Dorian, Laurène, Léa et
Yoan, tous Maestros de l’émission « N’oubliez
pas les paroles », devraient notamment partici-
per à la soirée, accompagnés d’Izalyne et Vic-
toria, révélées dans « The Voice Kids », ainsi
que de Titouan, passé par l’Eurovision. Orel et
Damien, gagnants du « Plus Grand Karaoké de
France » sur M6, sont également annoncés, tout
comme Axelle, connue pour sa participation à
« Nouvelle Star ». Cette liste est néanmoins
susceptible d’évoluer jusqu’à la dernière mi-
nute, préviennent les organisateurs.
Au-delà des chansons, le spectacle entend pro-
poser un véritable moment de divertissement.
Humour, costumes et mises en scène sont éga-
lement annoncés lors de cette soirée au cours
de laquelle les artistes se produiront bénévole-
ment. Une démarche qui donnera une dimen-
sion solidaire à l’événement, puisque les
bénéfices collectés seront intégralement rever-
sés à une association caritative.

J.D

4 Vendredi 23 octobre 2026, à 20 h, 
à la salle Chaboudé de Courtisols. 
Tarifs : 10/12 €.

Les artistes du petit écran
chantent pour une bonne

cause à Courtisols

Une douzaine d'artistes sont attendues sur la scène
de la salle Chaboudé de Courtisols. © DR

CONCERT

Samedi 3 octobre
MONTMORT-LUCY - BRADERIE SOLIDAIRE
Vêtements de seconde main de 0 à 16 ans à petits prix.
10 à 17 h - Secours Catholique, 40, rue de la Libéra-
tion
REIMS - BRADERIE SOLIDAIRE
10 h à 16 h - Secours Populaire, avenue Charles-de-
Gaulle

dimanche 4 octobre
BEZANNES - BOURSE AUX JEUX DE SOCIÉTÉ
14 h à 18 h - Résidence le Sourire Champenois
BEZANNES - BOURSE AUX OBJETS 
DE COLLECTION JOHNNY HALLYDAY
10 h à 18 h - Entrée : 16 € - Salle galaxie
CHÂLONS - VIDE-GRENIERS
A partir de 8 h - Esplanade du Verbeau
CUIS - VIDE-POUSSETTES
8 h 30 à 17 h - Salle des fêtes
EPENSE - VIDE-GRENIERS
A partir de 8 h - Centre du village
HEILTZ-LE-MARUPT - VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h - Centre du village

L'EPINE - BOURSE AUX LIVRES
10 h à 18 h - Bouquinerie, 30, allée du Château
MAREUIL-LE-PORT - VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h - Lotissement le Petit voisin
MATOUGUES - VIDE-POUSSETTES
9 h 30 à 16 h 30 - Salle des fêtes
MOUSSY - VIDE-GRENIERS
A partir de 7 h - Centre du village
REIMS - PUCES DU BOULINGRIN
9 h à 17 h - Halles Boulingrin
REIMS - VIDE-GRENIERS
A partir de 7 h 30 - Autour de la Maison de quartier
Châtillons
REIMS - VIDE-GRENIERS
A partir de 8 h - Orrpa, 4, rue Marteau
SEPT-SAULX - VIDE-GRENIERS
A partir de 7 h - Centre du village

Samedi 10 octobre
POGNY - VIDE-POUSSETTES
9 h à 17 h - Salle des fêtes
VITRY-EN-PERTHOIS - VIDE-POUSSETTES
9 h à 17 h - Salle des fêtes

Chiner
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Originaire d’Aÿ, Léon Phal est 
devenu, à 35 ans, une figure 
de la nouvelle scène jazz 
européenne. Armé de son quatrième
disque, « Bodies & Ideas », 
le saxophoniste et son quintet seront
en concert, vendredi 9 octobre, 
à Reims, dans le cadre du Sunnyside
Festival. Retour sur la genèse 
d'un album rayonnant et varié.

Quel sentiment éprouvez-vous d'être
programmé lors du Sunnyside 
Festival ?
Je suis heureux de revenir jouer à Reims, là où tout
a commencé, puisque j’ai été élève au Conserva-
toire et j’ai pas mal gravité autour de La Carton-
nerie. Jazzus (l'organisateur du festival), c’est eux
qui m’ont mis le pied à l’étrier. En 2018, ils m’ont
lancé sur le projet Criss Cross Europe, qui m’a per-
mis de jouer à La Cartonnerie pour le Sunnyside
et de faire des concerts dans toute l'Europe, avec
d’autres musiciens. Mais avant ça, j’ai effectué ma
première résidence artistique en Belgique, avec
Marilyn Mazur, une grande batteuse de jazz. Elle
m’a fait prendre conscience que j’étais bon. C’est
arrivé à un moment où j’en avais besoin, ça m’a
ouvert l’esprit. Donc c’est vraiment chouette de re-
venir jouer au Sunnyside. Maintenir ce lien, c’est
bénéfique pour tout le monde. Reims est une vraie
ville de jazz et elle l’a toujours été.

Quel lien entretenez-vous encore avec
Aÿ-Champagne ?
C’est là que je compose mes albums. Quand je re-

viens dans le coin, je n’ai rien d’autre à faire que
de composer (sourire). Mais c’est génial : je bou-
quine ou je fais du saxo ! Je mets le téléphone en
dehors – de toute façon il n’y a pas de wi-fi dans
le studio – et je joue. À Aÿ, je suis prolifique car je
suis « focus ».

Comment décrivez-vous votre 
quatrième album, « Bodies & Ideas » ?
C’est un album qui est plus dansant et « feel good »
que le précédent. Dans le groupe, on est cinq. On
a tous pris de la bouteille et quand on vieillit, on
sait un peu mieux qui l’on est et ce que l’on a envie
de faire. Le propos musical reste le même, les idées
aussi, mais tout s’affine. C’est l’album de la matu-
rité. On n’a pas souhaité respecter des contraintes
de musicalité : il y a de la soul, du hip-hop, de la
house, du jazz et même une balade… Il y a un peu
de tout sur cet album. Tout ce qui m’arrive aux
oreilles peut nourrir ma musique, même si je ne

sais pas toujours d’où ça vient. Ce qui en ressort
est donc forcément métissé.

Quel message souhaitez-vous faire
passer dans cet opus ?
  Comme l’album est instrumental, c’est difficile
d'expliquer les morceaux. Le titre de l'album, « Bo-
dies & Ideas », c’est ce qui définit la condition hu-
maine : qu’est-ce qu’on fait de notre corps et de
nos idées ? Aujourd’hui malheureusement, beau-
coup de corps sont sacrifiés pour des idées à la
con… Sur la pochette de l’album (une pastiche du
tableau allégorique de « La Divine Comédie » de
Domenico di Michelino), il y a plusieurs symboles
: l’enfer, le paradis et le purgatoire. Sur les murs
d’une ville est inscrit « Amor Vincet », « l’Amour
vaincra ». C’est un combat que les vivants doivent
mener. C’est nous qui avons les clefs pour rendre
le monde meilleur. Je trouve qu’il y a énormément
de bonnes actions dans le monde, mais qu’on ac-

corde davantage de crédit et de visibilité au mal
qu’au bien. Tout ce qu’on fait de bien sur la planète
ne reçoit pas beaucoup de visibilité. C'est ça que
j’essaie de transmettre, à travers mes concerts et
ma musique.

Propos recueillis 
par Simon Ksiazenicki

Léon Phal : « Reims est une vraie ville de jazz »

À 35 ans, le saxophoniste vient de sortir son quatrième album. © l'Hebdo du Vendredi

INTERVIEW

Le calendrier 
du Sunnyside Festival 
l Fatoumata Diawara (afro-pop, jazz, soul), mardi 6
octobre, à 20 h, Opéra, Reims.
l DJ Illvibe (hip-hop, funk, soul) et The Sleep of Rea-
son Produces Monsters (jazz contemporain), mer-
credi 7 octobre, à 20 h 30, Le Shed, Reims.
l Clément Janinet & Garden of Silences (jazz
contemporain) et James Carter Quartet (jazz, hard
bop), jeudi 8 octobre, à 20 h 30, Le Shed, Reims.
l Léon Phal (jazz groove) et DJ set de Marina
Trench (house, electro), vendredi 9 octobre, à 20 h,
La Cartonnerie, Reims.
l Sunnykids : Tiébélé (1 à 5 ans), samedi 10 octobre,
à 10 h 30 et 14 h 30, Le Cellier, Reims.
l Sunnykids : Histoires à s’asseoir debout (6 à 12
ans), samedi 10 octobre, à 15 h 30, Le Cellier, Reims.
l Selma Namata Doyen, Camille Maussion et Au-
rélien Holl (jazz contemporain, improvisation), sa-
medi 10 octobre, à 12 h, 12 h 15 et 12 h 30, Le N°3
par champagne Thiénot, Reims.
l Ludivine Issambourg septet feat. Brian Jackson
(jazz-funk, soul) et Jéroboam (disco-funk, soul), sa-
medi 10 octobre, à 20 h 30, La Cartonnerie, Reims.
l Volca Pomme (jazz, musiques improvisées), di-
manche 11 octobre, à 14 h 30, Maison des ventes de
Châtivesle, Reims.
l La kermesse du Sunnydside, dimanche 11 octobre,
de 14 h 30 à 16 h 30, Le Shed, Reims.

Reims fête les 400 ans de 
la Marine nationale ce samedi

ÉVÉNEMENT

A nnulé en juin dernier en
raison de la canicule,
l’événement célébrant les

400 ans de la Marine nationale à
Reims a été reprogrammé ce sa-
medi 3 octobre. À partir de
12 h 30, le bagad de Lann-Bihoué,
ensemble de musique bretonne de
la Marine nationale, déambulera
devant la cathédrale, puis sur la
place d’Erlon, les promenades et le
parvis de l’hôtel de ville. À 14 h,
l’esplanade Simone-Veil accueil-
lera des stands et des animations
avec des marins. Enfin, à 15 h, des
marins originaires de Reims témoigneront lors d’une table ronde à l’hôtel de ville et, à 16 h 30, un
film réalisé dans le cadre de ce quadricentenaire y sera projeté (gratuit, inscription conseillée).
La riche histoire de la Marine nationale remonte à l’édit de Saint-Germain-en-Laye, signé en octobre
1626 par Louis XIII et impulsé par le cardinal Richelieu, qui créa une véritable marine d’État unifiée
sous l’autorité directe du roi de France. La flotte française connut ensuite deux apogées, juste avant
la Révolution française, puis sous Napoléon III, avant d’amorcer un déclin au XXe siècle. En dépit
de la baisse continue de ses effectifs, elle demeure la sixième marine mondiale et la première de
l’Union européenne, grâce notamment à ses quatre sous-marins nucléaires lanceurs d’engins, ses six
sous-marins nucléaires d’attaque et son porte-avions nucléaire.
Cette journée anniversaire sera l’occasion de célébrer la Marine, de renforcer le lien avec la population
et, bien évidemment, de promouvoir les forces armées françaises dans un contexte international in-
certain.

Simon Ksiazenicki

Le bagad de Lann­Bihoué jouera dans les rues du centre­
ville de Reims, le 3 octobre. © Audrey Agostinelli

Le Manège explore 
le clonage humain

SPECTACLE

L e clonage, depuis la
naissance en 1996 de
Dolly, la première bre-

bis dupliquée, ne cesse de dé-
chaîner les passions. Si le
procédé pose des questions
scientifiques et éthiques, il est
aussi régulièrement prisé par
les metteurs en scène et réali-
sateurs, au cinéma comme au
théâtre. C'est le cas de la com-
pagnie d'artistes bretonne Aïe
Aïe Aïe avec son spectacle
« Jean-Clone », qui sera joué
jeudi 8 et vendredi 9 octobre
au Manège de Reims.
Dans cette pièce de Julien Mellano, on invente un futur imaginaire où le clonage devient une solution
désespérée pour préserver le vivant. En s'inspirant des mécanismes de reproduction de la nature et
des récits de survivalisme extraterrestre, la pièce interroge nos peurs face à la technologie, à la finitude
humaine et à notre rapport au monde non-humain. 
À la fois absurde et teintée de vérité, cette fable extraterrestre nous échappe parce qu'elle évoque un
autre monde possible, une voie B qui nous file entre les doigts. Quelque chose en mutation dont on
dessine les contours sans jamais en connaître la finalité. Dans un décor minimaliste, fait d'incursions
visuelles, de spécimens humains répliqués, de combinaisons matelassées et d'IA, cette mission cos-
mique nous rappelle que la vérité est ailleurs.

Laurie Andrès Sverkidis

4 Jean-Clone, jeudi 8 octobre, à 20 h, et vendredi 9 octobre, à 19 h, Le Manège, Reims. Tarifs : 3 à 25 €.

Pour l'écriture de « Jean­Clone », le metteur en scène 
Julien Mellano s'est nourri d'œuvres littéraires et cinémato­
graphiques. © Laurent Guizard




	HV_CHL_20261001_01
	HV_EPY_20261001_02
	HV_CHL_20261001_03
	HV_CHL_20261001_04
	HV_CHL_20261001_05
	HV_CHL_20261001_06
	HV_CHL_20261001_07
	HV_EPY_20261001_08
	HV_EPY_20261001_09
	HV_EPY_20261001_10
	HV_EPY_20261001_11
	HV_EPY_20261001_12
	HV_EPY_20261001_13
	HV_EPY_20261001_14
	HV_EPY_20261001_15
	HV_EPY_20261001_16
	HV_EPY_20261001_17
	HV_CHL_20261001_18
	HV_CHL_20261001_19
	HV_CHL_20261001_20
	HV_CHL_20261001_21
	HV_CHL_20261001_22
	HV_CHL_20261001_24

